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"La démarche de l’Algérie, qui s’est manifestée à travers les grands
efforts déployés par les bénévoles du CRA dans la prise en charge

des réfugiés, montre qu’elle a honoré toutes ses responsabilités
envers cette frange vulnérable. L’opération de rapatriement des

ressortissants nigériens n’est pas une expulsion, elle est intervenue
à la demande des autorités nigériennes."

Saïda Benhabilès

Chiens errants, la cote d’alerte !

LL e président de la Fédération algérienne de voile (FAV)
Mohamed Atbi, est devenu le nouveau patron de la
Confédération africaine de voile (ASCON), a appris

l'APS vendredi auprès de la FAV.
Atbi, candidat unique, a été plébiscité par les membres de
l'ASCON pour succéder au Seychellois Alain Alcindo, qui
gérait les affaires de l'instance africaine par intérim, ajoute la
même source.
Le vote s'est déroulé au Cap (Afrique du Sud) en marge des
championnats d'Afrique (spécialité 470), qualificatifs aux jeux
olympiques JO-2016 de Rio de Janeiro.
Trois vice-présidents ont été élus à l'issue du vote : l'Angolais
Nuno Gomes, le Mozambicain Hélio Da Rosa et le Sud-
Africain Philippe Baumb. Quant à Alain Alcindo, il a été
désigné secrétaire général de l'ASCON. Comme première
décision de Mohamed Atbi, le siège de l'ASCON sera à nou-
veau implanté au niveau de l'Ecole nationale des sports nau-

tiques et subaquatiques d'Alger-plage (Aïn Taya, Alger).
L'ASCON a été créée en Algérie en 2007 avec comme premier
président l'Algérien Mohamed Azzoug dont le règne a pris fin
en 2014.

LL a prolifération des chiens errants dans les quartiers et
cités à travers plusieurs wilayas du pays constitue un
véritable danger pour la vie et la sécurité des citoyens,

attendu le  nombre de ces bêtes agressives qui y prolifèrent en
toute  liberté. 
Ces meutes de chiens constituent un véritable danger pqu’il ne
faut pas minimiser, faisant redouter aux citoyens de sortir dès
la tombée de la nuit ou tôt dans le matin. 
Les citoyens n’ont eu de cesse de se plaindre de cet état de fait,
d’autant plus qu’une majorité de ces chiens sont porteurs de
virus ou de maladies graves. 
Selon des citoyens, rencontrés par l’APS, la présence de
dépotoirs anarchiques a énormément contribué à la proliféra-
tion des chiens errants, qui y trouvent "à manger et à boire".
Cette situation jugée "intolérable" est constatée  dans
plusieurs quartiers de Blida, Alger, Boumerdès, Corso, pour
ne citer que ces communes dont les habitants interpellent
instamment les autorités concernées pour une intervention
efficace contre ce dangereux "fléau". Des parents n’osent plus

laisser sortir seuls leurs enfants de crainte qu’ils ne se fassent
attaquer par ces chiens. Les chantiers de constructions,
ouverts çà et là, sont l’autre lieu de prédilection de ces chiens
errants qui n’hésitent pas à attaquer les personnes isolées.

LL e Centre d’excellence de formation dans les
Technologies de l’information et de la communication
de Bou-Ismail devrait être réceptionné à la rentrée de

septembre 2016, a annoncé samedi depuis Tipasa le ministre
du secteur. Ce centre, dont le taux d’avancement est actuelle-
ment estimé à 75 %, est un acquis pour la jeunesse algérienne.
Il s’agit du premier établissement de formation spécialisé dans
les TIC, à l’échelle nationale. 
Cette structure a une capacité d’accueil de 500 places péda-
gogiques, en sus d’une offre de 120 lits. 
La réalisation de ce centre d’excellence est inscrite au titre
d’une action de partenariat avec Algérie Télécom, qui aura la
charge de l’équipement et de la formation au sein de cette
structure, dans le cadre de la nouvelle stratégie du secteur de
la formation professionnelle, visant la création de centres
d’excellence dans divers domaines de formation, en confor-
mité avec la politique gouvernementale de soutien à l’in-
vestissement dans les TIC, l’agroalimentaire, l’agriculture, le
tourisme, l’industrie automobile et autres.

Le centre de formation dans les TIC
sera réceptionné en septembre

Mohamed Atbi élu à la tête
de la Confédération africaine de voile  À 99 ans un courrier

de l’hôpital lui
apprend qu’elle
est... enceinte

Dire qu'elle ne s'y attendait pas est
un doux euphémisme. Âgée de 99
ans, Doris Ayling a pourtant reçu un
courrier de l'hôpital lui annonçant
qu'elle était enceinte. Plus précisé-
ment, il s'agissait d'une convocation
à une consultation prénatale. "J'ai
bientôt 100 ans, donc comment est-
ce que je pourrais attendre un
enfant ?", s'est étonnée Doris, citée
par The Sun.
"J'ai trois enfants et vingt petits-
enfants, et je n'ai plus été enceinte
depuis 70 ans", a également précisé
cette habitante de Bognor-Regis,
dans le Sussex de l'Ouest . Pas d'er-
reur, pourtant, sur la destinataire de
la lettre. Celle-ci était bel et bien
adressée à Doris Ayling. Sa date de
naissance exacte (le 21 novembre
1915) figurait même dans l'en-tête de
la missive, aussi incongru que cela
puisse paraître. 
En réalité, bien entendu, la vieille
dame n'était absolument pas
enceinte. Comment, alors, le
Fareham Community Hospital a-t-il
pu se tromper au point de lui
envoyer cette convocation ? "Il s'agit
d'une erreur administrative très rare,
et nous nous sommes excusés pour
l'anxiété inutile qu'elle a pu causer",
s'est contenté d'indiquer le porte-
parole des services de santé régio-
naux, sans donner plus d'explication. 
Du côté de Doris Ayling et de ses pro-
ches, on préfère rire de cette histoire
franchement saugrenue. "C'est très
amusant ce qu'il s'est passé, consi-
dère même Brian, l'un des fils de
Doris, âgé de 76 ans. Elle n'a pas pris
le courrier au sérieux, et on a tous ri
un bon coup en le découvrant. Ce
sont des choses qui arrivent."

"Mort",
il se réveille
à la morgue

et repart
faire... la fête

C'est une histoire peu commune
que vient de vivre un Russe.
L'homme, qui vit à Khasanky dans
l'est du pays, est "mort" d'un coma
ethylique, selon les constations
d'un médecin, après une soirée
arrosée entre amis. Comme le
racontait il y a plusieurs jours le
DailyMirror, il est emmené à la
morgue après un rapide examen
médical. 
Mais surprise : il finit par... se
réveiller ! Le chef de la police expli-
que à un journal local "que
l'homme s'est mis debout, ne com-
prenant pas où il était". Les méde-
cins finissent par le laisser repartir.
L'homme, revenu d'outre-tombe,
est parti retrouver ses amis là où il
les avait laissés. Ces derniers
étaient en train de boire un verre
en sa mémoire.



PAR KAMAL HAMED

SS ans doute un peu plus que d’habi-
tude  puisque Louisa Haroune s’est
complètement déchaînée contre les

"ennemis" du pays. Elle a d’ailleurs
décrété la mobilisation générale pour faire
barrage contre  tous ceux qui veulent
porter atteinte à la souveraineté nationale
et aux acquis du peuple algérien. " Bas les
pattes sur l’État algérien", "Bas les pattes
sur la souveraineté nationale" a-t-elle
notamment vociféré hier sur un ton déter-
miné et ferme. A l’évidence la première
responsable du PT, qui animait hier un
meeting à la salle Sierra-Maestra d’Alger,
s’adressait à ce qu’elle a qualifié à
maintes reprises de "prédateurs et de
mafias".
Menaçante elle lance alors, toujours à
l’adresse de cette "minorité", "il est venu
le temps de rendre des comptes" au peuple
algérien car, a-t-elle encore précisé, "on a
décidé de résister. On a décidé d’arrêter
la machine infernale de la corruption. On
a décidé d’arrêter les mains du crime".
Comme ces dernières semaines Louisa
Hanoune s’en est principalement pris à la
loi de finances 2016 contre laquelle elle

n’a cessé de rugir bien avant même
qu’elle ne soit adoptée par le Parlement et
signée par la suite par le président de la
République. Dans ce contexte elle a, de
nouveau, critiqué les dispositions les plus
litigeuses, notamment l’article 62 qui per-
met l’ouverture du capital des entreprises
publiques et l’article 71 qui autorise le
ministre des Finances de geler des projets
à travers des "décrets d'ajustement" ou de
transférer des budgets d’un secteur vers
un autre. "La loi de finances 2016 n’est
pas le Coran, elle n’est pas sacrée et elle
peut être modifiée par une loi de finances
complémentaire" dira Louisa Hanoune en
appelant à la mobilisation pour que la voix
de la majorité soit entendue.
Sur cette loi, qui a suscité une forte

polémique et une grande résistance de
l’opposition lorsqu’elle est passée à
l’APN, Louisa Hanoune a aussi indiqué
que " notre priorité aujourd’hui c’est de
lutter contre cette loi". Pour Louisa
Hanoune, fortement applaudie par l’assis-
tance nombreuse, "cette nouvelle orienta-
tion pousse notre pays à la récession". 
Elle a persisté aussi s’agissant de l’igno-
rance du président Bouteflika de ce que
fait "la mafia et les prédateurs qui ont
confisqué le pouvoir et qui sont au service
des intérêts estrangers". 
Car pour elle "si le Président était au
courant de cette orientation il aurait
rectifié le tir". En somme pour Louisa
Hanoune, le chef de l’État n’est pas mis
au courant de certaines réalités et données

et c’est sans doute pourquoi elle a mis en
garde contre les conséquences de la
hausse des prix qui risquent de déboucher
sur une explosion sociale. S’en prenant
avec véhémence à ce qu’elle a appelé la
"minorité corrompue" qui vit aux dépens
de l’écrasante majorité des Algériens et
qui squattent les rouages de l’État, comme
c’est le cas à l’APN et au Sénat, Louisa
Hanoune a de nouveau accablé Ali
Haddad le président du FCE en révélant
qu’il aurait demandé un crédit de 180
milliards de dinars et n’a présenté comme
garantie que les marchés publics qu’il a
décrochés ou qu’il compte décrocher. Le
ministre de l’Industrie et des Mines,
Abdessalem Bouchouareb, n’était pas en
reste  et, sans le citer, elle l’a accusé
d’avoir prêté allégeance à la France.
Devant Zohra Drif Bitat et Khalida
Toumi, Louisa Hanoune a aussi évoqué le
groupe des "19-4" qui voulait rencontrer
le président en  indiquant que la virulente
réponse du "pouvoir parallèle atteste de
la confiscation du pouvoir du président".
Sur la Constitution, qu’elle fortement cri-
tiquée, elle dira "que la voie parlemen-
taire au lieu du référendumest une confis-
cation de la volonté populaire". Notons
que Louisa Hanoune, qui a annoncé que
son parti révélera sa position dans les
prochains jours, a remis au goût du jour
une vieille revendication, celle de
l’assemblée constituante.

K. H.
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INSTITUTION D'UN ORGANE CONTRE LA CORRUPTION

Un engagement réitéré par Bouteflika
PAR INES AMROUDE

L 'L ' engagement réitéré par le prési-
dent de la République,
Abdelaziz Bouteflika, de mener

une lutte implacable contre la corruption,
a été concrétisé par l'institution dans le
projet de la révision constitutionnelle d'un
Organe national de prévention et de lutte
contre la corruption.
Il s'agit d'une volonté politique de la part
des plus hautes autorités de l'Etat de lutter
contre la corruption, qui a tendance à
prendre de l'ampleur ces dernières années.
En ce sens, en Algérie la corruption est
considérée comme un crime qui porte
atteinte aux deniers publics et à l'é-
conomie nationale, ce qui explique la
mise en place depuis quelques années de
plusieurs mécanismes de répression et de
lutte contre ce phénomène.
La mise en place de ces mécanismes est
couronnée par la création d'un Organe
dédié à la lutte contre la corruption, selon
les dispositions du futur texte fondamen-
tal du pays.
A cet effet, l'article 173-5 du projet de
révision constitutionnelle stipule : "Il est
institué un Organe national de prévention
et de lutte contre la corruption, autorité
administrative indépendante, placée
auprès du Président de la République".
Cet organe "jouit de l’autonomie adminis-
trative et financière", selon les disposi-
tions du futur texte fondamental du pays.
Le même article énonce que "l’indépen-

dance de l’Organe est notamment
garantie par la prestation de serment de
ses membres et fonctionnaires, ainsi que
par la protection qui leur est assurée con-
tre toute forme de pression ou d’intimida-
tion, de menaces, outrages, injures ou
attaques de quelque nature que ce soit,
dont ils peuvent être l’objet à l’occasion
de leur mission". L'article 173-6 du projet
de révision constitutionnelle énonce en
outre que "l’Organe a pour mission
notamment de proposer et de contribuer à
animer une politique globale de préven-
tion de la corruption, consacrant les
principes de l’Etat de droit et reflétant
l’intégrité, la transparence ainsi que la
responsabilité dans la gestion des biens et
des deniers publics".
Cet Organe "adresse au Président de la
République un rapport annuel d’évalua-
tion de ses activités liées à la prévention
et à la lutte contre la corruption, des
insuffisances qu’il a relevées en la matière
et des recommandations proposées le cas
échéant".
Cet organe va s'ajouter à d'autres mécan-
ismes mis en place, depuis quelques
années, afin de lutter contre ce
phénomène, à l'instar de l"Office central
de répression de la corruption (OCRC),
créé en 2011 et devenu opérationnel en
2013, et qui constitue un outil opéra-
tionnel dans le domaine de la lutte contre
les atteintes aux deniers publics.
II est également érigé en service central de

police judiciaire chargé des recherches et
des constatations des infractions dans le
cadre de la répression de la corruption.
Cet Office est chargé en outre de déférer
les auteurs devant les juridictions compé-
tentes, en vertu des dispositions de la loi
06-01 du 20 février 2006.
A cet Office, s'ajoute l'Organe national de
prévention et de lutte contre la corruption
(ONPLC), actif depuis 2011.
Il a pour mission d'assurer la coordination
et le suivi des activités et actions engagées
sur le terrain en se basant sur les rapports
périodiques et réguliers, assortis de statis-
tiques et d'analyses relatives au domaine
de la prévention et de la lutte contre la
corruption que lui adressent les secteurs et
les intervenants concernés.
Le plan d'action de l'ONPLC préconise,
en vue de responsabiliser et de pérenniser
l'action de prévention contre la corrup-
tion, l'élargissement de sa prise en charge
au sein des administrations centrales et
locales, des établissements et des entre-
prises publics.
Dans ce sillage, le Premier ministre,
Abdelmalek Sellal, avait adressé une
instruction aux membres du gouverne-
ment en date du 30 novembre 2014 visant
la responsabilisation de l'administration
publique quant à la lutte contre la
corruption.
De son côté, le ministre de la Justice,
garde des Sceaux, Tayeb Louh, a affirmé
que la Justice traitait toutes les affaires de

corruption dont elle est saisie, ajoutant
que les réformes profondes prévues
étaient de nature à renforcer davantage la
crédibilité et l'indépendance de la justice.
La justice a déjà traité les affaires Khalifa-
Bank, Sonatrach1 et celle de l'autoroute
Est-Ouest.

I. A.

Louisa Hanoune

LF 2016, CONSTITUTION, OLIGARCHIE…

Louisa Hanoune se déchaîne
La secrétaire générale du
Parti des travailleurs (PT),
Louisa Hanoune, s’est
vigoureusement attaquée à ce
qu’elle a appelé la “mafia, la
minorité, les prédateurs et
l’oligarchie”.

LUTTE ANTITERRORISTE
Un individu

neutralisé à Batna
Dans le cadre de la lutte antiterroriste,
un détachement de l’Armée nationale
populaire relevant du secteur opéra-
tionnel de Batna/5e Région militaire a
neutralisé, avant-hier le 15 janvier
2016, un terroriste près de la commune
de Ben Foudhala située à 30 km au sud-
ouest du chef-lieu de la wilaya.
L’opération s’est soldée, également, par
la récupération d'un fusil mitrailleur de
type (FMPK), d’une quantité de muni-
tions (160 balles), une paire de jumelles,
cinq téléphones portables et d’autres
objets.
Par ailleurs et dans le cadre de la sécuri-
sation des frontières et de la lutte contre
la criminalité organisée, des détache-
ments relevant des secteurs opéra-
tionnels de Tamanrasset, d’In Salah et
d'In Guezzam ont arrêté 6 contre-
bandiers et saisi 6 camions, 3 véhicules
tout-terrain et une importante quantité
de denrées alimentaires s’élevant à 196
tonnes .

R. N.
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PAR CHAHINE ASTOUATI

L ’L ’ Algérie a donné, "à travers le
Croissant-Rouge algérien
(CRA), un exemple de prise en

charge des réfugiés", a indiqué, à
Tamanrasset, la présidente du CRA, Saïda
Benhabilès.
La "démarche de l’Algérie dans ce cadre,
qui s’est manifestée à travers les grands
efforts déployés par les bénévoles du CRA
dans la prise en charge des réfugiés,
montre qu’elle a honoré toutes ses respon-
sabilités envers cette frange vulnérable",
a indiqué Mme Benhabilès lors d’une ren-
contre avec les représentants de la société
civile locale. L’opération de rapatriement

des ressortissants nigériens n’est pas une
"expulsion", a-t-elle tenu à souligner en
précisant que cette "opération est interv-
enue à la demande des autorités nigéri-
ennes après avoir découvert l’existence
de groupes criminels (ressortissants) qui
les exploitent dans des actions criminelles
diverses, d’où la demande de leur rapa-
triement". Mme Benhabilès a ajouté que
les "autorités algériennes ont pris en
charge le rapatriement de ces ressortis-
sants, en leur assurant le transport vers le
centre d’accueil de Tamanrasset, accom-
pagnés de médecins, psychologues et
bénévoles du CRA". Elle a fait savoir, par
ailleurs, que l’appel lancé par le CRA aux
différents partenaires sur la nécessité de
création de micro-entreprises pour ces
ressortissants dans leur pays, afin

d’assurer leur fixation et remédier à la
précarité de leur situation, a trouvé un
écho favorable auprès des autorités suiss-
es qui ont consenti une enveloppe de
500.000 francs suisses pour la création de
micro-entreprises en faveur de ressortis-
sants nigériens rapatriés. Des enveloppes
ont également été décidées, à cet effet,
lors de la rencontre de Malte sur la migra-
tion en Afrique (novembre 2015)
regroupant les chefs de gouvernement  et
de responsables européens et africains,
selon la présidente du CRA. Saïda
Benhabilès a saisi l’opportunité de cette
rencontre avec les représentants de la
société civile à Tamanrasset pour insister
sur la "nécessité d’une prise en charge de
cette frange et appeler à faire montre d’e-
sprit d’entraide et de solidarité ainsi qu’à

se mobiliser et œuvrer à la préservation
des acquis réalisés par l’Algérie et mettre
en échec les tentatives de porter atteinte à
sa sécurité et sa stabilité". De leur côté,
des représentants de la société civile ont
exprimé leur conscience de l’importance
de cette responsabilité et leur détermina-
tion à asseoir une coordination efficace
avec le CRA pour une bonne prise en
charge des réfugiés.
Sur un autre registre, la présidente du
Croissant-Rouge algérien remettra, au
comité de wilaya de Tamanrasset du
CRA, une clinique mobile équipée, don
de l’opérateur de téléphonie mobile
Ooredoo, qui devra sillonner, selon un
programme préétabli, les zones reculées
de la wilaya.

C. A.

PAR AMMOUR IDIR

PP our rappel, les propos provoca-
teurs, tenus lors de sa dernière vis-
ite à Tunis, lui ont valu une très

vive polémique et de se retrouver sous les
feux des critiques les plus virulentes. Et
pour tenter de se justifier, l’ancien rési-
dent de l’Elysée, s’est expliqué officielle-
ment au sujet de ses propos sur l’Algérie,
dans un entretien accordé au magazine
français d’extrême-droite Valeurs
Actuelles. Et comme le dit notre adage :
"Le percussionniste n’oublie jamais de
bouger ses épaules". Nicolas Sarkozy
revient encore une fois à la charge lors
d’une conférence de presse tenue aux
Emirats arabes unis, en revenant sur le
conflit au Sahara
occidental. Selon lui, "cette zone fermée
aurait dû être un véritable marché com-
mun qui comprendrait, dans un premier

temps, le Maroc, l’Algérie et la Tunisie".
"Vous savez que la position de la France a
toujours été de soutenir la marocanité du
Sahara occidental. 
On aurait du mal à me convaincre de la
nécessité d’une République sahraouie
dans une région du monde minée par le
terrorisme", a-t-il dit. En ce qui concerne
l’Algérie, Nicolas Sarkozy a affirmé que
son "développement et sa modernisation
sont toujours mis en cause et ce, en dépit
de ses potentialités et de sa population
extraordinaire". Sarkozy prouve, une fois
encore, qu’il ne porte pas l’Algérie dans
son cœur et il n’y a qu’à se rappeler de la
difficulté de la relation entre les deux pays
durant son mandat pour s’en convaincre.
De 2007 à 2012 les relations entre la
France et l’Algérie n’ont jamais été au
beau fixe même si le président français a
effectué une visite d’État au mois de

décembre de 2007. 
Nicolas Sarkozy a provoqué l’Algérie en
tenant des propos malveillants. Des
propos qui lui sont préjudiciables, si on se
mesure aux valeurs françaises qu’il n’a
jamais véhiculées. 
C’est dire que l’ancien locataire de
l’Elysée n’a rien à voir avec la France
officielle, qui constitue un exemple sur
les droits de l’Homme. C’est son histoire,
c’est son message pour porter les libertés
fondamentales, c’est son combat, c’est
aussi son honneur. 
Dans ce temple des Nations unies, la
France est le gardien d'un idéal, et celle
d'une conscience. La lourde responsabilité
et l'immense honneur qui sont les siens. Et
qu’en est-il de Monsieur Sarkozy ?
Apparemment, l’ancien président
français, voudrait tourner le dos aux
valeurs de ses aïeux. Sinon qu’a-t-il de

français alors ?
Sarkozy tire la politique vers le bas et nuit
à cet esprit français crédité d'intelligence
et de finesse.  Il l'a prouvé en Tunisie et il
l’a approuvé aux Emirats arabes unis.

I. A.

IL RÉCIDIVE UNE FOIS DE PLUS

Sarkozy “crache son venin” sur l’Algérie

PRISE EN CHARGE DES RÉFUGIÉS

L’Algérie, un véritable “exemple”

DÉLIVRANCE EN 2015 DE VISAS COURT SÉJOUR EN FRANCE 

Les Algériens, deuxièmes
après les Chinois

TARIFS DES TRANSPORTS
Plus chers à partir

de mercredi
Une hausse entre 2 et 5 dinars des
prix des transports urbain et subur-
bain sera effective à partir de
mercredi prochain pour compen-
ser l’augmentation des carburants,
a annoncé le ministre des
Transports, Boudejmâ Talaï.
L’augmentation a été décidée
après plusieurs réunions, depuis le
début de l’année, du groupe de tra-
vail composé des cadres de son
ministère et des représentants des
transporteurs privés. Le ministre a
indiqué que des sanctions fermes
seront prises à l’encontre des
transporteurs qui dépasseront les
5 DA, allant jusqu’au retrait de la
licence d’exploitation.
La décision ne concerne pas
l’Entreprise de transport urbain et
suburbain d’Alger (Etusa), le
métro, le tramway et la Société
nationale de transport ferroviaire
(SNTF). Par ailleurs, les tarifs des
transports inter-wilayas seront dis-
cutés mardi prochain lors d’une
énième réunion du même groupe
de travail.

R. N.

PAR RAYAN NASSIM

LL es Algériens sont les deuxièmes à
avoir bénéficié, en 2015, du grand
nombre de visas d’entrée en France,

de court séjour, après les Chinois,
indiquent des chiffres communiqués par le
ministre de l’Intérieur.
Les Chinois, considérés comme des
moteurs du tourisme, ont bénéficié, en
2015, de 820.000 visas de court séjour,
suivis des Algériens (420.000) et des
Marocains (260.000).
Le ministère de l’Intérieur relève que la
délivrance de visas en général a connu une
hausse de 13,5 % (à 3,2 millions), avec un
bond des visas touristiques (+25,7 %, à
deux millions environ) et une progression
des visas étudiants (+5,4 %).

Sur fond des conflits au Proche-Orient et
de crise de réfugiés, la France a délivré
1.800 visas à des Syriens et 2.300 à des
Irakiens. Ces visas, une fois octroyés,
ouvrent la voie à une demande d'asile en
France.
Les demandes d’asile en France ont aug-
menté de 22 % (79.130) et le taux d'accep-
tation progresse, à 31,5 %, puisque 19.500
personnes ont obtenu le statut de réfugié
(donnant droit à un titre de 10 ans) ou la
protection subsidiaire (un an renouve-
lable), selon le communiqué du ministère
de l’Intérieur qui précise que le
profil des demandeurs a changé.
Ce sont principalement les Soudanais
(4.830), les Syriens (3.550) et les
Kosovars (3.100) qui ont demandé l'asile

En ce qui concerne l’attribution de la
nationalité française, le ministre a indiqué
qu’il y a eu 87.000 personnes supplémen-
taires l'an dernier, dont 62.000 par décret
et 25.000 par mariage, soit une hausse de
12 %.
Par ailleurs, la France a expulsé de son
territoire, vers leurs pays d’origine, 6.300
personnes étrangères en situation
irrégulière (hors Union européenne), soit
une augmentation de 11 % par rapport à
2014.
Le total des éloignements (qui compte
aussi les Européens, ou les sans-papiers
déjà enregistrés dans un autre pays) a
augmenté de 2 % par rapport à 2014, à
15.500 environ.

R. N.

Nicolas Sarkozy.

Au moment où le président français, François Hollande, a réitéré sa détermination, dans un
message adressé au président Abdelaziz Bouteflika, à coopérer avec l’Algérie pour assurer un

développement durable et économique, de son côté, l’ancien président français, Nicolas
Sarkozy, s’en prend de nouveau à l’Algérie. Et ce n’est pas une première...



LL a ministère de l’Éducation va
libérer le monopole pour la réalisa-
tion du livre scolaire. Cette année

verra ainsi des appels d’offres assortis
de conditions pour l’investissement dans
ce domaine. Maisons d’éditions et
universitaires pourront contribuer à un
manuel de qualité.
Après une longue attente, le ministère de
l’Éducation aurait décidé de lâcher du
lest sur le livre scolaire. 
La ministre, elle-même, semble accepter
le fait qu’il y ait ouverture pour un
manuel de scolaire qui ne sera plus
l’apanage de l’État. Pour cela, la nou-
velle réglementation, qui est en cours de
préparation, va justifier ces appels
d’offres pour qu’il y ait une concurrence
sur l’édition des manuels scolaires. 
Farid Benramdane, conseiller au min-
istère de l’Éducation nationale a évoqué
ce sujet en considérant que "des forma-
tions sur la conception des manuels sont
tenues régulièrement" en précisant que
"les éditeurs vont devoir payer les droits
d’auteurs pour mettre fin à l’anonymat
dans les manuels scolaires".
Décidément, la partie semble être bien
enclenchée pour toucher le contenu des
manuels scolaires qui font l’objet de
critiques acerbes par les pédagogues et
les spécialistes universitaires qui mettent
en relief les ratages et erreurs de con-
tenus dans les livres d’histoire, d’arabe
et de  langues.
Les élèves restent victimes, dans leur

ensemble, de choix de textes littéraires

et historiques qui sont délibérément
empreints d’une option idéologique
porteuse de régression et où le sens cri-
tique est absent. 
Les spécialistes relèvent que le manuel
d’histoire pour les CEM et même pour
l’enseignement secondaire ne fait pas
mention des périodes historiques
antiques de l’Algérie. La civilisation
berbère est réduite à la portion congrue
alors que la période islamique prend la
part belle du livre. 
D’autres aberrations sont signalés dans
les manuels de littérature où très peu
d’auteurs algériens sont cités. 
Le comble, c’est qu’aucun grand nom de
la littérature algérienne n’y est cité. 
C’est un anonymat total d’un pan entier
de l’histoire littéraire et des penseurs
algériens. Pour cette raison, le ministère
de l’Éducation est acculé à revoir sa
copie. Une première initiative récente
est celle de la signature d’un accord avec
le ministère de la Culture pour mettre en
avant les penseurs et auteurs algériens
dans les futurs manuels scolaires. Le
règne d’un manuel unique entre les
mains de l’État sera vite balayé dès que
le nouveau cahier de charges sera
opérationnel. Une échéance pour la
prochaine rentrée est donnée par la
tutelle. 
Mais d’ici là, des éditeurs pourraient
prendre le marché avec de nouvelles
éditions qui seront soumises aux soins
d’une commission d’experts, pro-
fesseurs universitaires avec la participa-

tion d’inspecteurs de l’enseignement des
trois paliers. Pour l’heure, ce ne sont pas
les résistances à la réforme du contenu
scolaire qui vont manquer. 
Les partisans du statu quo parmi certains
enseignants et responsables dans le
corps de l’enseignement font des échos
sur "la menace de langue arabe", la ten-
tative de la "françisation de l’enseigne-
ment" qui sont les vieux réflexes des
gardiens du temple. 
Tandis que les modernistes misent sur un
contenu adapté aux réalités locales et
internationales. 
Pour eux, l’enjeu est également politique
du fait qu’il s’agit d’inculquer des
valeurs d’ouverture et de tolérance qui
doivent être présents dans les prochains
manuels scolaires. 
Quant au statut des langues, la question
fera l’objet d’une concertation péri-
odique entre les acteurs de l’enseigne-
ment et de la pédagogie d’une part, et
d’autre part avec les responsables du
ministère et les associations de parents
d’élèves. 
Les deux tendances entre le retour de
l’enseignement bilingue et celui en
arabe en vigueur vont s’affronter pour
décider du choix du contenu des
manuels scolaires. 
Un enjeu pour l’avenir de l’enseigne-
ment en Algérie qui veut que sans
réforme du contenu et son adaptation,
l’école algérienne en subira les contre-
coups.

F. A.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

D ’D ’ ici à 2020, selon des statis-
tiques établis par le ministère
de l’Éducation, plus de 35.000

enseignants partiront à la retraite. Cela
représente 2 % des effectifs mais ce
chiffre est appelé à augmenter encore
puisque près de 6.000 enseignants ont
atteint l’âge légal de la retraite, fixé à 60
ans. Cette situation s’explique, non seule-
ment par la durée de l’exercice de 32 ans
pour certains, mais aussi par le fait de
l’environnement qui devient de plus en
difficile du point de vue salarial et de pro-
motion. D’ailleurs des indices montrent
que 50 % des professeurs ont atteint 50
ans en 2015 et ouvrent donc droit à une
retraite anticipée. 
Mais le gouvernement avait instruit, fin
2015, que le départ à la retraite anticipée
est interdit du fait que certains secteurs

comme l’Éducation et la Santé ont besoin
de ces ressources humaines. Pour ce qui
est des enseignants, une large proportion
issue du secondaire a validé son départ à
la retraite. Ils sont ainsi plus de 10.000
enseignants qui seront concernés par le
départ à la retraite, ce qui constitue plus
de la moitié des effectifs du corps de l’en-
seignement. Pour les autres, il est à noter
que les motifs sont divers pour préparer
leurs dossiers de départ. L’une des raisons

qui précipitent ces départs est liée à la
maladie et là c’est 3 % des enseignants
qui se disent concernés par "une maladie
et qu’ils ne peuvent poursuivre leurs
activités pour cette raison". Les autres
facteurs qui poussent les enseignants vers
le choix du départ à la retraite sont d’or-
dre socio-professionnels. 
Les conditions actuelles d’exercice
pleines de contraintes, à savoir classes
surchargées, déficit en adjoints de l’Édu-

cation qui font que la violence scolaire
pèse comme une pression sur les fonc-
tions pédagogiques de l’enseignant. 
Dans ce registre, les professeurs prennent
le relais souvent pour des rôles
administratifs qui ne devraient pas leur
être dévolues. 
Il faut citer également, dans ce contexte,
le flou qui caractérise le statut de
l’enseignant qui a un impact sur la
stabilité sociale et professionnelle de tout
le secteur. Il est, à coup sûr, les considéra-
tions de salaire dans l’évolution de la car-
rière dont se plaignent la plupart des
enseignants. Selon un conseiller de la
ministre de l’Éducation "il y a le climat
dans le secteur avec la violence et la
répétition des grèves qui sont à l’origine
de ce départ massif, surtout pour les
anciens qui ont vu la situation se
dégrader au fil des années".  Ce respons-
able pointe le doigt sur le phénomène des
cours particuliers.  Ce dernier explique
"qu’avec l’explosion du système des
cours particuliers, un grand nombre des
ces futurs retraités, préfèrent assurer le
minimum avec une retraite à 80 % et
avoir du temps libre pour les cours parti-
culiers, car c’est un véritable business".    

F. A.
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SELON DES STATISTIQUES DE LA TUTELLE

Des milliers d’enseignants partent
à la retraite

APRÈS UNE LONGUE ATTENTE

Le manuel scolaire s’ouvre au privé
ATTENTAT DE JAKARTA
Les deux victimes

algériennes identifiées
Les deux ressortissants algériens,
figurant parmi les victimes de l'at-
tentat terroriste qui a frappé
Jakarta, ont été identifiées, a
indiqué un communiqué du min-
istère des Affaires étrangères. "Le
ministère des Affaires étrangères,
dans le prolongement de son com-
muniqué du 14 janvier 2016 relatif
aux victimes algériennes suite à
l'attentat terroriste de Jakarta ,
confirme que deux ressortissants
figurant parmi les victimes".
Il s'agit de Amer-Ouali Tahar,
décédé, né le 24 juillet 1946 à
Ogdal (W. de Tizi Ouzou), fils de
Mohamed et de Amer-Ouali
Tassadit, immatriculé auprès du
consulat général d'Algérie à
Montréal, qui est détenteur égale-
ment de la nationalité canadienne,
et son frère Amer-Ouali Mourad,
blessé, né le 8 octobre 1971 à Aïn
Ouessara (W. de Djelfa) toujours
hospitalisé à Jakarta, précise la
même source. Le centre de veille et
de gestion des crises du ministère
des Affaires étrangères est en "con-
tact permanent" avec l'ambassade
d'Algérie à Jakarta et "suit de près"
l'évolution de l'enquête des
autorités indonésienne à la suite de
cet attentat, ajoute le communiqué.
R. N.

Remplacer des enseignants chevronnés, le nouveau défi de Benguebrit.

Nombreux sont les
enseignants qui activent pour
un départ à la retraite. Pour
cette seule année, ils seront
15.000 alors que leur nombre
risque de se démultiplier.
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UU n hommage posthume a été rendu
à la première femme médecin en
Afrique, l'Algérienne Aldjia

Benallegue-Nourredine, décédée le 31
décembre 2015, à Tartous en Syrie, à l'âge
de 96 ans, par le CHU Nafissa-Hamoud
(ex-Parnet), où elle a marqué par sa
rigueur, le service de pédiatrie qu'elle a
dirigé pendant plusieurs années.
La cérémonie de recueillement en la
mémoire de la défunte, s'est déroulée en
présence du ministre de la Santé, de la
Population et de la Réforme hospitalière,
Abdelmalek Boudiaf, aux côtés de
précédents ministres du secteur, dont
Yahia Guidoum, qui fût son élève.
Née le 28 juin 1919, la défunte qui vivait
auprès de sa fille en Syrie depuis le décès
de son époux, était connue pour être une
"battante et une tenace" avec un caractère
trempé, qui fit d'elle une femme "hors du
commun et rendit son parcours profes-
sionnel exceptionnel".

Après avoir obtenu son doctorat en
médecine en 1937, elle prit en 1964 les
rênes du service de pédiatrie de cette
structure hospitalière, qu'elle contribua à
"penser, à bâtir et à organiser", selon des
témoignages.
Au-delà du service de pédiatrie, le pro-
fesseur Aldjia Benallegue-Nourredine
avait "rehaussé, par sa rigueur et son
sérieux, le niveau de la médecine algéri-
enne", ajoute-t-on.
Son parcours engagé dans la profession
médicale, la défunte l'a mené jusqu'à son
admission à la retraite, en 1989, sachant
"l'exigence que requiert les activités de
praticienne, de formatrice et d'anima-
trice", souligne-t-on.
En avril 1982, elle est élue membre
correspondant étranger de l'Académie
nationale de médecine française. Elle mit
fin à une carrière distinguée, au bout de 43
ans d'un activisme ininterrompu et
passionné.
Entreprendre des études en médecine, l'é-

tait davantage dans la mesure où cela était
un apanage réservé aux seuls étudiants
européens. Ce qui fit d'elle une pionnière
non seulement parmi les Algériennes,
mais également parmi les Occidentales à
pouvoir prétendre à un tel destin profes-
sionnel.
Dans Le devoir d'espérance, un ouvrage
autobiographique paru en 2007 chez
Casbah éditions, elle révèle un autre
talent, celui de l'écriture, à travers un
hommage poignant à son défunt père,
auquel elle exprime sa reconnaissance
d'avoir eu le privilège de s'instruire dans
une époque, marquée par le colonialisme,
où l'accès à l'école était très restreint.
En raison de la situation sécuritaire
prévalant en Syrie, Aldjia Benallegue-
Nourredine n'a pu être enterrée dans la
terre de ses aïeux, comme elle l'avait
souhaité.

R. N.

PAR ROSA CHAOUI

C ’C ’ est ce qu’ont soutenu, à
Tlemcen, les participants à une
conférence sur la contribution

de ce secteur sanitaire durant la guerre de
Libération nationale.
Lors de cette rencontre, organisée à
l'occasion de la commémoration du 60e

anniversaire de la mort en martyr du
docteur Benaouda Benzerdjeb, le
chercheur universitaire Mohamed
Guantari, a souligné que "ce secteur sani-
taire, auquel le commandement du Front
de libération nationale (FLN) accordait
un grand intérêt est passé par deux étapes
: la première, de 1954 à 1956, où les
moyens et les compétences faisaient
défaut. Les moyens humains (médecins et
infirmiers) et matériels de ce secteur se
sont renforcés après l’appel du 19 mai
1956 auquel ont répondu des étudiants
universitaires qui ont rejoint les rangs de
l’ALN", a précisé le conférencier, soulig-
nant que ces "moyens étaient, toutefois,
insuffisants, mais la foi des moudjahidine
en leur

révolution et leurs volonté et détermina-
tion à libérer le pays du joug colonial ont
pallié la détérioration de la situation
sanitaire".
La moudjahida de la Wilaya V historique,
docteur Ouahrani Fatima-Zohra, a relaté
la situation vécue avec ses collègues à
cette époque, dans les montagnes et les
bases-arrière, soulignant que "la prise en
charge des blessés lors des batailles était
difficile, car les forces d’occupation
françaises ne faisaient pas de distinction
entre moudjahidine et équipes médicales
et blessés".
En marge de cette conférence, organisée
par la direction de wilaya des moudjahi-
dine en collaboration avec l’association
Mechaal-Chahid  et le quotidien El
Moudjahid, les autorités locales et des
membres de la famille révolutionnaire ont
consacré une visite au CEM Ibn-
Khaldoun (ex-de-Slane) à Tlemcen dans
lequel étudiait le chahid Benzerdjeb
jusqu’à l'obtention de son baccalauréat en
1941. Par la même occasion, un historique
a été présenté sur l’enseignement dans cet

établissement scolaire à l’époque
coloniale, marqué alors par une
ségrégation entre les enfants de colons et
les autres élèves autochtones qui, bien que
minoritaires, se sont cependant illustrés en
dépit des difficultés rencontrées.
Une exposition de photos et d'archives,
mettant en exergue l’activité médicale
dans la Wilaya V historique, a été organ-
isée pour la circonstance.
Né en 1921 à Tlemcen où il a fait sa
scolarité, Benaouda Benzerdjeb s'est
envolé vers l’étranger pour préparer un
diplôme de médecine avant d’adhérer au
Mouvement de triomphe des libertés
démocratiques (MTLD) puis désigné
secrétaire général de la trésorerie de
l’Association des étudiants musulmans
algériens.
En 1948, il revint dans sa ville natale où il
exercera sa profession dans un cabinet
privé qu'il utilisait pour l’accueil des
moudjahidine et la tenue de réunions
sécrètes, avant l’achat d'une imprimante
pour rédiger les tracts et les documents
pour la révolution. Après la découverte de

cette activité clandestine par l'administra-
tion coloniale française, il fut arrêté et
emprisonné avant son exécution le 19 jan-
vier 1956 au douar Ouled-Halima à prox-
imité de la ville de Sebdou. En réaction,
les habitants de Tlemcen en colère ont
déclenché des manifestations et des
marches à travers les artères de la ville
dénonçant cet acte criminel.

R. C.

SECTEUR SANITAIRE DE LA WILAYA V HISTORIQUE

Une base arrière pour l’ALN

HOMMAGE POSTHUME À ALDJIA BENALLEGUE-NOURREDINE

La première femme médecin en Afrique

PAR RACIM NIDAL

LL e renforcement de la formation de
spécialistes en radiologie et
imagerie médicale a été souligné par

le président de la Société algérienne de
radiologie et d'imagerie médicale (Sarim),
Noureddine Bendib, qui a estimé que la
formation de 72 spécialistes par an restait
"insuffisante".
Intervenant lors du 13e congrès maghrébin
de radiologie, M. Bendib a indiqué que le
nombre de spécialistes (environ 72) en
radiologie et en imagerie médicale, for-
més chaque année par les facultés de

médecine, demeurait "insuffisant".
"Même si le nombre total de ces spécial-
istes est importants (1.000 spécialistes),
par rapport aux pays voisins comme le
Maroc et la Tunisie (600 spécialistes), il
reste en deça des besoins de la population
dans ce domaine", a-t-il ajouté.
Il a rappelé, dans ce sens, l'intérêt
qu'accorde la Sarim à la formation, à la
formation continue et à l'échange
d'expériences et d'expertise, notamment
avec l'élite nationale établie à l'étranger.
Cette rencontre scientifique de deux jours
porte notamment sur la généralisation de
l'imagerie interventionnelle, utilisée

désormais dans le traitement des maladies
cardiovasculaires et cancéreuses grâce
aux avancées scientifiques et techno-
logues réalisées en la matière.
Le président de la Société tunisienne de
radiologie, Hatem Rajhi, a indiqué que
"les pays de la région du Maghreb où
certaines maladies ont la même
prévalence, utilisent l'imagerie interven-
tionnelle qui est une technique de pointe
dans le traitement des maladies délicates
comme les malformations veineuses et
lymphatiques". De son côté, le président
de l'Association française de radiologie,
Daniel Krausé, a parlé de "l'imagerie

interventionnelle dans les infiltrations
cervicales ajoutant que cette techniques a
fait ses épreuves avec un taux de réussite
de 9 cas sur 10". Il s'agit, a-t-il dit, "d'une
technique moins coûteuse et ne nécessite
pas une longue hospitalisation du patient,
ajoutant que ces procédés sont utilisés
également dans les embolisations des
anévrysmes des artères digestives".
Il a ajouté que "l'imagerie intervention-
nelle était utilisé également dans le traite-
ment des tumeurs à un stade développés à
travers la cautérisation par
radiofréquence".

R. N.

72 SPÉCIALISTES FORMÉS ANNUELLEMENT EN RADIOLOGIE ET IMAGERIE MÉDICALE  

"Insuffisant" pour Bendib

APRÈS UNE LONGUE
ATTENTE

Sétif enfin
sous la neige !

La ville de Sétif était recouverte, hier
matin, de ce joli manteau blanc que les
habitants de la capitale des Hauts-
Plateaux commençaient à désespérer
de voir apparaître, cet hiver.
Plusieurs centimètres de neige (4 à 7
selon les endroits) habillent les toits
des maisons, les arbres, les rues et les
véhicules en stationnement, au grand
bonheur des enfantss qui ont profité de
leur jour de congé pour sortir bottes,
bonnets et gants, et organiser les
traditionnelles "batailles" de boules de
neige.
Si les enfants sont heureux de retrou-
ver leurs jeux d’hiver favoris, les agri-
culteurs de la région céréalière des
hautes plaines sétifiennes sont soula-
gés, comme l’explique Khoutir Bella,
fellah du côté d’El-Eulma, de voir enfin
s’éloigner le spectre de la sécheresse.
Peu de véhicules se déplaçaient en ville
aux premières heures de la matinée, a-
t-on relevé, même si la circulation auto-
mobile ne s’est pas interrompue.
Tout le dispositif anti-neige (engins de
travaux public, chasse-neige…) est
mobilisé dans la wilaya de Sétif et dans
celle de Bordj Bou Arreridj où la situa-
tion est à peu près analogue.        R. N.

Dr Benaouda Benzerdjeb.

Le secteur sanitaire de la Wilaya V historique a "constitué une base arrière pour l’Armée de
libération nationale (ALN) prenant en charge les moudjahidine blessés ou malades".



Le groupe PSA (Peugeot-
Citroën) a vu ses ventes de
véhicules neufs progresser 
de 1,2 % en 2015 par rapport 
à 2014. 

S i la Chine et l'Asie du Sud-Est
accusent une légère baisse
(-0,86 % avec 735 740 ventes)

et que le marché européen amorce sa
reprise (+5,86% avec 1,8 million de
véhicules), les espoirs pour le con-
structeur automobile reposent sur le
Maghreb et les autres pays méditer-
ranéens, souligne l'Observatoire
économique euroméditerranéen basé à
Marseille.
PSA enregistre une croissance de 6,39
% sur le marché Moyen-Orient et
Afrique. La hausse se situe à 6,39 %
avec 180.207 véhicules vendus, un
marché porté surtout par la Tunisie,
l'Algérie et le Maroc. Le constructeur

français conforte ses positions de
numéro un du marché automobile en
Tunisie (+29 % avec Citroën) et sec-
ond en Algérie et au Maroc. Dans
cette région, Citroën enregistre une
progression de 16,13 % et Peugeot de
2,25 %. Seule DS se trouve en baisse
de 15,45 % (-10,82 % sur cette mar-
que en Europe). Le Mashrek réalise
une hausse de 26 %.
Autres pays en progression, Israël
(+67 % sur Peugeot et +79 % sur
Citroën) et la Turquie (+43 % sur
Peugeot et Citroën). Un succès dû aux
Peugeot 208.301 et 308 ainsi qu'à la
C-Elysée de Citroën.
La marque DS annonce son arrivé en
Iran et l'ouverture de DS Store à
Ankara et à Tunis, le premier sur le
continent africain.
Dans son communiqué publié mardi
12 janvier 2016, PSA précise qu'il a
vendu en 2015 quelque 2,97 millions
de véhicules. Le premier marché du

groupe, l'Europe, bénéficie d'une
bonne tenue de la 2008 et de la 308 de
Peugeot (+9,4%) avec quatre pays
assurant les hausses les plus significa-
tives sur cette marque, dont trois
méditerranéens : Pays-Bas (+25 %
avec 10.500 ventes), Espagne (+24 %
avec 19.900 ventes), Italie (+21 %
avec 17.500 ventes) et France (+7 %

avec 23.900 ventes). Citroën pro-
gresse de 3 % et enregistre ses
meilleurs résultats en Grande-
Bretagne, Espagne, Italie et
Allemagne grâce aux modèles VP C4
Cactus, Nouvelle C1, C4 Picasso et le
nouveau Berlingo.

R.  E.
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CONSTRUCTEUR AUTOMOBILE PSA 

Confortement de sa position
de numéro 1 au Maghreb

LE PÉTROLE SOUS LA BARRE DES 30 DOLLARS 

Pays de l'Opep, grands perdants
Les pays producteurs de pétrole de
l'Opep sont les grands perdants de
cette dégringolade historique des
cours du baril passant en quelques
mois de 114 dollars à moins de 30 dol-
lars. Les prix du pétrole évoluaient
sous le seuil des 30 dollars le baril
vendredi en cours d'échanges
européens, l'annonce du retour du pét-
role iranie renforce les inquiétudes
quant à la surabondance d'offre.
Le baril de Brent de la mer du Nord
pour livraison en mars, dont c'est le
premier jour d'utilisation comme con-
trat de référence, valait 29,66 dollars
sur l'Intercontinental Exchange (ICE)
de Londres, en baisse de 1,22 dollar
par rapport à la clôture de jeudi.
Dans les échanges électroniques sur le
New York Mercantile Exchange
(Nymex), le baril de "light sweet
crude" (WTI) pour livraison en février
perdait 1,60 dollar à 29,60 dollars.
Les cours du Brent et du WTI, qui
étaient parvenus à rebondir jeudi sur
fond de rééquilibrage technique, ont
rapidement retrouvé leurs vieux
démons vendredi, plongeant dès l'ou-
verture des échanges asiatiques avant
de s'installer sous les 30 dollars le
baril, à leurs plus bas niveaux en 12
ans. Le pétrole échangé à Londres est
même tombé à 29,45 dollars un plus
bas depuis le 10 février 2004, tandis

que son homologue new-yorkais a
atteint au même moment 29,39 dol-
lars, un minimum depuis le 25 novem-
bre 2003. "Le secteur de l'énergie a
connu sa pire semaine de repli depuis
juin 2011 alors que le retour imminent
des barils iraniens et le temps doux
aux Etats-Unis ont entraîné une forte
baisse du pétrole brut et du gaz
naturel", commentait un analyste.
La fébrilité du marché pétrolier s'est
accrue ces derniers jours alors que
l'entrée en vigueur de l'accord sur le
nucléaire iranien, qui doit s'accompa-
gner de la levée des sanctions occi-
dentales pesant sur Téhéran depuis
2012, notamment de celles affectant
ses exportations d'or noir, est attendue
d'un jour à l'autre.
L'Union européenne a toutefois pré-
cisé jeudi qu'elle se donnait deux
semaines pour une levée définitive des
sanctions économiques et financières
contre l'Iran, en prorogeant de 14
jours le gel de certaines sanctions.
"La question reste de savoir avec
quelle rapidité l'Iran peut augmenter
sa production mais ce qui est certain,
c'est que l'excédent de pétrole stocké
en Iran recherchera un débouché dès
la levée des sanctions", relevait l'ana-
lyste. Selon lui, le retour de l'Iran fera
donc peser une pression supplémen-
taire sur les prix à court terme, surtout

étant donné le succès limité qu'a ren-
contré cette semaine la tentative
d'établissement d'un plancher à 30
dollars le baril. Le cours du baril
tombe à son plus bas niveau depuis 12
ans et se rapproche des 29 dollars Le
cours du pétrole brut léger américain
est tombé vendredi à son plus bas
niveau depuis plus de 12 ans à 29,33
dollars le baril, la perspective d'une
levée prochaine des sanctions contre
l'Iran faisant craindre un déséquilibre
accru du marché mondial, ajoute
Reuters. Le contrat février sur le brut
léger (West Texas Intermediate, WTI)
perdait 5,35 % à 29,53 dollars le baril
à 13h05 GMT après un plus bas à
29,33 dollars, sans précédent depuis
novembre 2003. Au même moment, le
Brent cédait 4,15 % à 29,60 dollars
après être brièvement tombé à 29,30
dollars, son plus bas depuis février
2004. L'Agence internationale de l'én-
ergie atomique (AIEA) pourrait publi-
er dans la journée un rapport sur le
respect par l'Iran des engagements
pris dans l'accord conclu en juillet
avec plusieurs grandes puissances sur
son programme nucléaire. Et les con-
clusions de ce rapport pourraient
ouvrir la voie à une levée rapide des
sanctions occidentales qui frappent
Téhéran depuis des années.
Toute reprise des exportations irani-

ennes de pétrole risquerait de
déséquilibrer un peu plus un marché
pétrolier mondial déjà déséquilibré
par une offre surabondante et une
demande en berne.
D'autant qu'avant même toute levée
des sanctions, les exportations
pétrolières de l'Iran devraient attein-
dre en janvier leur plus haut niveau
depuis neuf mois, à 1,1 million de bar-
ils par jour pour le brut.
"A très court terme, on ne peut pas
exclure une baisse supplémentaire des
cours, en particulier une fois que les
sanctions contre l'Iran auront été
levées", a dit Carsten Fritsch, analyste
de Commerzbank, lors du Global Oil
Forum organisé par Reuters.
"Cela signifie qu'un retour vers 25
dollars est possible, mais pas beau-
coup plus bas."
Commerzbank et BNP Paribas ont
abaissé vendredi leurs prévisions
2016 pour les cours du pétrole: la
banque allemande table désormais sur
un Brent à 50 dollars en fin d'année,
contre 63 dollars auparavant, et la
française sur un cours moyen du Brent
de 37 dollars cette année, soit 17 dol-
lars en dessous de sa prévision
initiale.

R.  E.

CRÉATION D'ENTREPRISE

60.000 euros de prix pour le concours euro-méditerranéen
L'association marseillaise - Accede
Provence  entrepreneur - organise
pour la dix-huitième année son con-
cours euro-méditerranéen de la créa-
tion d'entreprise. Baptisé "Le Phare",
il bénéficie d'une dotation globale de
60.000 euros abondée notamment par

le Crédit Mutuel, le cabinet d'avocats
SBKG & associés, Provence business
angels, Cemex, Kedge Business
School, E&Y, Tunisair... Les sept prix,
en nature et financiers, récom-
penseront des projets de création d'en-
treprises. Ce concours s'adresse aux

demandeurs d'emplois et étudiants des
régions Provence-Alpes-Côte d'Azur,
Midi-Pyrénées, Rhône-Alpes et
Corse, et aux demandeurs d'emplois et
étudiants d'Espagne, Italie, Slovénie,
Croatie, Bosnie-Herzégovine,
Slovaquie, Albanie, Grèce, Turquie,

Chypre, Malte, Syrie, Liban, Israël,
Égypte, Libye, Tunisie, Algérie et
Maroc.
L'appel à candidature, les dossiers
peuvent être remplis en Français ou en
Anglais, sera clos le 25 janvier 2016.

R. E.

ECONOMIE 
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HAUTS-PLATEAUX ET SUD, CENTRE DE DÉVELOPPEMENT DES ÉNERGIES RENOUVELABLES

Mise en service de 
14 centrales solaires en 2015

Quatorze entrales électriques
photovoltaïques d'une
capacité installée de 268
mégawatts (MW) ont été
mises en service en 2015 dans
les Hauts-Plateaux et le sud
du pays, a indiqué, à l'APS, le
directeur du Centre de
développement des énergies
renouvelables (CDER),
Noureddine Yassa, soulignant
que l'année 2015 "s'est
distinguée par l'accélération
des réalisations des centrales
photovoltaïques par
l'entreprise Shariket Kahraba
wa taket moutadjadida (SKTM,
filiale de Sonelgaz) dans les
Hauts-Plateaux et le Sud".

BOUZIANE MEHDI

L es unités entrées en production sont
implantées à M'sila, Djelfa, Souk-
Ahras, El-Bayadh, Sidi Bel-Abbès,

Bordj Bou-Arréridj, Naâma, Djanet,
Adrar, Aïn-Salah, Tindouf, Tamanrasset,

Ouargla et Laghouat, a précisé l'APS,
ajoutant que le coût total de ces 14 cen-
trales est de l'ordre de 70 milliards de
dinars, sachant que chacune d'elles a per-
mis de créer au moins 250 postes d’em-
ploi au cours de la période de réalisation,
en plus d’une cinquantaine d’emplois
durant l’exploitation.
Ces capacités font partie d'un programme
global destiné à la production, d'ici à fin
2016, de 400 MW d'électricité d'origine
solaire provenant de 20 centrales, dont
treize dans les Hauts-Plateaux et sept dans
le grand sud du pays, a expliqué le même
responsable, précisant que ces réalisations
font partie de la première phase du
Programme national de développement
des énergies renouvelables (PNR) qui vise
à installer 22.000 MW d’électricité d’o-
rigine renouvelable à l’horizon 2030, soit
27% du parc national de production
d’électricité, dont 4.500 MW à installer
d’ici 2020.
Ces nouvelles centrales s’ajoutent à l’u-
nité hybride de Hassi R’mel (150 MW),
mise en service en 2011, et à la ferme éoli-
enne d’Adrar (10 MW) ainsi qu'à la cen-
trale solaire expérimentale de Ghardaïa
(1,1 MW) réalisée pour l’expérimentation
des technologies photovoltaïques et la
réception des 2 dernières installations ont
eu lieu en juillet 2014.
L'année 2015 a également été marquée
par l'entrée en production de l'unité de
fabrication de panneaux photovoltaïques

de l'Entreprise nationale de l'industrie
électronique (ENIE) à Sidi Bel-Abbès
d'une capacité annuelle de 25 mégawatts,
parallèlement à la poursuite des travaux
d'installation de kits solaires pour l’élec-
trification et le pompage d’eau dans les
Hauts- Plateaux et les sites isolés, a pré-
cisé M. Yassa à l'APS, soulignant que
cette opération a été pilotée par les servic-
es du ministère de l'Agriculture, du
Développement rural et de la pêche en
collaboration avec le CDER qui a procédé
à l’installation de plus de 1.000 kits
solaires pour l’électrification et le pom-
page.
A rappeler qu'un décret exécutif a été pro-
mulgué en février dernier fixant les
modalités de certification d'origine des
énergies renouvelables et permettant l’oc-
troi des primes au titre de la diversifica-
tion de la production électrique, a rappelé
l'APS.
La certification d’origine est un mécan-
isme qui vise à attester que l’énergie a
pour origine une source d’énergie renou-
velable ou un système de cogénération
(fossile et renouvelable), donnant lieu à la
délivrance d’un document garantissant
cette origine.

B. M.

GHARDAIA, EPURATION DES EAUX USÉES PAR LAGUNAGE

La station de Berriane mise en service
Une station d’épuration (STEP) des eaux
usées par lagunage été mise en service
dans la commune de Berriane (45 km au
nord de Ghardaïa). Partie intégrante d’un
vaste programme de préservation de l’en-
vironnement et des ressources hydriques
des communes de la wilaya de Ghardaïa,
cette infrastructure réalisée sur une super-
ficie de 17 hectares à 5 km à l’est de
Berriane sur la rive droite de oued El-
Henaya, à l’aval de l’ancienne digue de
rétention des eaux pluviales, assurera un
traitement biologique de près de 12.000
m3/jour à l’horizon 2030. D’un coût de
850 millions de dinars, cet ouvrage d’épu-
ration biologique par lagunage de
Berriane traitera l’ensemble des effluents
résiduaires d’eaux usées produits par les
quartiers et les tissus urbains de la région
estimés à plus de 40.000 âmes. Elle con-
tribuera également à la protection des
oueds El-Henaya, Balouh et de la nappe
phréatique, ainsi que la préservation des
ressources hydriques de la région à tra-
vers, notamment la réutilisation en agri-
culture des eaux usées traitées, a souligné
le responsable chargé des projets des
STEP à la direction des ressources en eau
de Ghardaïa.
Construite par une entreprise algérien
‘‘AMENHYD’’ selon les normes uni-
verselles, cette infrastructure d’épuration
est conçue de manière à valoriser les eaux
usées traitées biologiquement au moyen
de lagunage pour l’extension de la surface
agricole irriguée et arable, afin d’amélior-
er les revenus des agriculteurs de la région
et créer par la même des emplois, a
expliqué Missoum Benritab.
Pour préserver cette infrastructure

d’éventuelles inondations, les pouvoirs
publics ont édifié une digue d’une
longueur de 3 km pour protéger l’ouvrage
contre les crues cycliques. Cet ouvrage
environnemental de lagunage se compose
de six bassins d’aération renforcés par 37
aérateurs flottants disposés en modules,
qui seront mis en service temporairement
selon les résultats des analyses journal-
ières de la qualité des eaux épurées, ainsi
que de trois bassins de décantation et de
finition, nécessaires pour l’élimination
des microorganismes, a-t-il ajouté.
Les eaux usées collectées sont préalable-
ment débarrassées des gros déchets et
dessablées, avant de subir un traitement
biologique dans les bassins d’aération
renforcés par des aérateurs flottants, a fait
savoir M. Benritab, ajoutant que les eaux
usées une fois épurées et avérées compat-
ibles avec les exigences de l’environ-
nement, seront déversées dans le lit de
l’oued El-Henaya sans risque de polluer le
milieu naturel.
Les résidus de traitement présentent "un
intérêt agronomique indéniable" et seront
récupérés sous forme de matières
organiques ou boues après séchage dans
les bassins de décantation avant d’être
utilisée comme fertilisants du sol, a-t-il
souligné. "Ce projet vient conforter
l’amélioration du cadre de vie du citoyen,
la préservation de l’environnement et
l’accompagnement du développement
économique et social de la commune de
Berriane", a estimé le responsable.
Un investissement de plus de cinq mil-
liards de dinars a été consenti par les pou-
voirs publics, au titre du programme spé-
cial de développement des régions du sud,

pour la réalisation de quatre stations de
lagunage visant à traiter les eaux usées des
localités urbaines de la wilaya de
Ghardaïa.
Ces projets environnementaux "de grande
envergure", consistent en la réalisation
d’une station de lagunage naturelle dans
la commune d’El-Atteuf au lieu dit Kef
El-Doukhane (mise en service en décem-
bre 2012) pour la prise en charge des eaux
usées rejetées par les effluents urbains
domestiques de quatre communes de la
vallée du M’Zab (Daya Ben Dahoua,
Ghardaïa, Bounoura et El-Atteuf), estimés
à plus de 46.000 m3/jour.
Une autre station de lagunage d’une
capacité de traitement de 15.000 m3/jour
a été mise en service en 2013 pour pren-
dre en charge les rejets domestiques de la
commune de Guerrara, tandis qu’une
troisième d’une capacité de 30.000 m3/j
sera mise en service prochainement dans
la région d’El-Ménéa.
Des études techniques de cinq stations de
traitement des eaux usées pour les local-
ités de Hassi-Lefhal, Mansourah, Zelfana,
Seb-Seb et Bounoura, seront lancées dans
le cadre du programme national d’as-
sainissement et d’épuration des eaux
usées, afin de promouvoir la politique
environnementale durable et l’économie
de l’eau, a annoncé le même responsable.
Cet important investissement vise à
améliorer le cadre de vie du citoyen dans
les zones les plus urbanisées de la wilaya,
à supprimer la pollution engendrée par
l’évacuation des eaux usées et à préserver
les nappes phréatiques existantes dans ces
zones, selon la même source.

APS

ILLIZI
Conventions de 

gestion participative
des sites prioritaires
Trois conventions dans le domaine de la ges-
tion participative des sites prioritaires ont été
signées, fin décembre dans la wilaya d’Illizi,
entre les secteurs concernés et la direction du
projet national de la conservation de la biodi-
versité d’intérêt mondial et l’utilisation
durable des services écosystémiques dans les
parcs culturels en Algérie.
Ciblant notamment les sites prioritaires des
parcs culturels de Tihoudine, Madak et la
zone humide de la région touristique d’Ihrir,
situées sur les territoires des communes
d’Illizi, Djanet et Bordj El-Houas, ces con-
ventions s’inscrivent au titre des efforts
d’élaboration d’un plan collectif unifié pour
la conservation de la biodiversité et l’ex-
ploitation durable des ressources naturelles, a
précisé le directeur du projet.
Salah Amokrane a indiqué que chaque
instance des secteurs des communes con-
cernées par la convention, dont ceux de l’en-
vironnement, des ressources en eau, des
forêts et le parc national culturel du Tassili
N’Ajjer, s’emploie, à la lumière de ses
prérogatives, à atteindre les objectifs
assignés à ce projet national.
Le directeur de l’environnement de la wilaya
d’Illizi, Laïd Mansour, a estimé, de son côté,
que ces conventions contribueront à la pro-
motion de la préservation de la biodiversité
dans la région du Tassili N’Ajjer à la faveur
d’une série de projets de développement, en
cours de réalisation ou à retenir, visant la
conservation de l’environnement d’une
manière générale.
Ces conventions ont été signées dans le cadre
d’un atelier de travail sur le projet national de
la conservation de la biodiversité d’intérêt
mondial et l’utilisation durable des services
écosystémiques dans les parcs culturels en
Algérie, tenu à Illizi, sous le signe "la contri-
bution financière et la gestion participative",
en présence des représentants de nombreux
secteurs concernés et des experts en environ-
nement.

LAGHOUAT
215 projets 

d'investissement
avalisés

Au total 215 projets d’investissement ont été
avalisés à fin 2015 à Laghouat par le Comité
d’assistance à la localisation et à la promo-
tion de l’investissement et de la régulation
foncière (Calpiref) de la wilaya, selon la
Direction de d’industrie et des mines (DIM).
Ces projets intéressent divers secteurs
économiques dont l’industrie agro-alimen-
taire avec 110 projets et les services (53), tan-
dis que d’autres sont répartis sur plusieurs
créneaux dont la fabrication de matières de
construction, le tourisme et le commerce, a
détaillé le directeur du secteur. Ces projets,
implantés sur une superficie globale de près
de 222 ha, généreront, une fois matérialisés,
plus de 10.400 emplois, a fait savoir
Abdeslam Ghanam.
Il a également indiqué que 31 projets sont en
chantier à travers les communes de la wilaya
et accusant différents taux d’avancement. Il
s’agit, entre autres, de neuf stations de serv-
ice, d’un complexe de loisirs.
Sur ce total, sept projets sont déjà entrés en
phase de production dans les deux zones
d’activités des communes de Ben Nasser Ben
Chohra et Assafia, dont deux moulins, une
unité de fabrication de ciment et dérivés, une
autre de transformation de métal et une usine
de pompes et moteurs éclectiques, a-t-il
ajouté.
Les travaux d’aménagement de trois zones
industrielles sont en cours de réalisation à
travers les communes du chef-lieu de wilaya,
à Hassi R’mel et à Aflou, a fait savoir le DIM
de la wilaya de Laghouat.

APS
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ORAN, OFFICE DE PROMOTION ET DE GESTION IMMOBILIÈRE

Attribution "record"
de logements sociaux

L'année 2015 est à placer sous
le signe de l'année record du
relogement dans la wilaya
d'Oran, avec à la clef la
réalisation d'un important
programme de logements
sociaux au profit des familles
vivant dans des habitations
précaires. 

PAR BOUZIANE MEHDI

E n 2015, plus de "10.300 logements
de type public locatif ont été en effet
attribués au niveau de la wilaya

d’Oran au profit des bénéficiaires parmi
les détenteurs de pré-affectation, soit le
double de ce qui a été attribué en 2014", a
révélé Mohamed Saber, directeur général
de l’OPGI d’Oran, à l'APS, affirmant
qu'outre "les efforts déployés en matière
de lutte contre les habitations précaires,
véritables plaies gangrénant le paysage
urbain d’Oran, ce chiffre renseigne sur le
bilan des réalisation de logements soci-
aux par la wilaya et notamment à l'actif
de l’OPGI d’Oran" qui a réussi le pari de
livrer un important quota de 10.300 loge-
ments sociaux en 2015, contre 5.005
unités en 2014.
"Le programme de relogement de l’année
2015 qui aura satisfait un taux de 85 %
du nombre des pré-affectations de loge-
ments tant il est vrai que les détenteurs de
ces documents attendaient leur logement
depuis des années", a  indiqué le même
responsable, ajoutant que le nombre de
logements réalisés en 2014 (5.005 unités)
et en 2015 (10.300 unités) est l’équivalent
de celui réalisé en l’espace d’une décen-
nie, soit 14.000 unités, et a expliqué que la
politique, adoptée par la wilaya, s’est
traduite sur le terrain par la création de
cellules de suivi et de coordination des
chantiers ayant permis de "booster" l’a-
vancement des projets.
Selon l'APS, les sites sur lesquels ont été
érigées ces habitations précaires, aux
portes et au cœur même de la capitale de
l’ouest du pays, ont été éradiqués et les
terrains, à forte valeur foncière, ont été
récupérés pour être destinés à des projets

de logements et autres équipements
publics.
Débutant en janvier 2015, l'opération de
relogement a permis à pas moins de 700
familles qui occupaient des habitations
vétustes menaçant ruine au niveau des
quartiers d'El Hamri et El Ghoualem (ex-
Médioni), de bénéficier de logements
décents dans de nouvelles cités d'habita-
tions à Oued Tlélat, une commune située
à une vingtaine de kilomètres de la ville
d'Oran, a précisé l'APS, soulignant qu'il
s'en est suivi d'autres opérations de relo-
gement au bénéfice de milliers de
familles qui vivaient dans des conditions
difficiles dans habitations vétustes à Haï
Fillaoucène (ex-El Barki), à l'entrée sud
d'Oran, au site précaire dit "El Virage", à
la pénétrante de la localité d’Aïn Beïda
(Es-Sénia), à Haï Cheklaoua (Es-Sénia) et
autres sites illicites à Arzew, à Hassi
Benokba, à El Kerma, à Gdyel et autres
communes de la wilaya.
Comme annoncée par le wali d’Oran, la
feuille de route a permis le relogement
d'autres familles qui attendaient, de pied
ferme, leur tour, par étapes successives, à
partir du mois de novembre dernier.
Ainsi, la première opération a permis à
290 familles du site précaire El Virage
érigé sur l’axe routier situé entre Oran et
Aïn Beïda (Es-Sénia) et autres habitations
insalubres, de bénéficier d’un logement
neuf à Boutlélis

Quant au reste du programme des 8.310
logements sociaux locatifs livré ou en
voie de l’être, il a été accordé en priorité
aux détenteurs de pré-affectations notam-
ment au profit des habitants des quartiers
d’El Hamri et El Ghoualem, occupant
des habitations menaçant ruine, confor-
mément au calendrier élaboré par la
wilaya d’Oran.
L’opération de relogement s’est pour-
suivie pour concerner des familles d’El
Hamri, de Sidi El-Houari, Eckhmul et du
centre-ville, ainsi qu’aux familles de
Gdyel et de Hassi Ben Okba, a ajouté le
wali d’Oran, Abdelghani Zaalane, qui
avait annoncé, dernièrement à la presse, la
signature, au début de l’année prochaine,
d’une charte avec des représentants des
habitants des sites précaires de Haï
Lasnami (Sidi Chahmi), de Oued Aïn
Beïda, de Haï Es-Sanouabar (ex-les
Planteurs) et de Sidi El-Bachir.
En contrepartie de leur relogement, les
habitants concernés s’engagent à ne tolér-
er aucune construction d’un nouveau
taudis sur leur site d’habitation, a fait
savoir l'APS, affirmant que lors d’une ren-
contre, le chef de l’exécutif de la wilaya a
déclaré: "Nous sommes en train de mener
une guerre contre les sites précaires et
illicites. Nous déployons de grands efforts
pour améliorer les conditions de vie des
citoyens".

B. M.

Quatre dossiers d’investissement dans le
domaine de l’aquaculture et la conchyli-
culture ont été approuvés dans le cadre de
la concession par la commission de la
wilaya d’Aïn Témouchent chargée de
l’exécution du plan de développement de
l’aquaculture, a-t-on appris samedi du
directeur par intérim de la pêche et des
ressources halieutiques.
Ces dossiers ont été mis en relief dernière-
ment à l’occasion de la présentation,
devant le conseil exécutif de la wilaya du
plan d’aménagement de la zone d’activ-
ités aquacoles prioritaire (ZAAP) de
Sbiâat qui doit accueillir trois de ces pro-
jets, a indiqué Boukabrine Sahnoune.
Cette ZAAP accueillera un projet de
ferme conchylicole qui produira 100
tonnes de moules/an, aux côtés de deux
fermes piscicoles en mer devant produire

100 tonnes de loups de mer et de daurades
par an. La dernière ferme du même genre
sera édifiée à Madagh pour produire 90
tonnes/an des mêmes espèces.
Les quatre dossiers se trouvent actuelle-
ment au niveau des services des domaines
de la wilaya d’Aïn Témouchent pour l’ob-
tention des actes de concession, a signalé
le même responsable, soulignant que le
wali a instruit le responsable des
domaines pour activer les procédures.
Le responsable de l’exécutif, Hamou
Ahmed Touhami, a chargé, par ailleurs,
les directeurs de l’exécutif concernés de
tenir, avant le 10 janvier 2016, une réu-
nion de coordination avec les promoteurs
desdits projets pour faciliter leur lance-
ment, selon la même source.
D’autres projets d’investissement aqua-
coles sont à l’étude au niveau de la com-

mission de wilaya, préalablement à leur
implantation au niveau de la ZAAP, d’une
superficie de huit hectares mitoyens à la
ferme aquacole "Aquasol" de Sbiâat,
située dans la commune de M’said (35 km
d’Aïn Témouchent).
Cette zone doit accueillir des unités de
production, de froid, de maintenance,
ainsi qu’une écloserie, notamment.
Le plan d’aménagement réglemente, à
l’instar du POS (plan d’occupation de
sols) pour l’urbanisme, l’exploitation de
chaque partie des terrains concédés aux
investisseurs dans le domaine aquacole et
consacrés à l’édification de bases de vie
ou bases logistiques terrestres.

APS

SOUK AHRAS
99 % des inscrits

en classes 
d'alphabétisation
sont des femmes

Les femmes représentent la majorité
(99 %) des 12.093 inscrits dans les classes
d’alphabétisation ouvertes dans la wilaya de
Souk Ahras, a indiqué mercredi dernier à
l’APS, le directeur de l’annexe locale de
l’office national d’alphabétisation et d’en-
seignement pour adultes (ONAEA),
Khemissi Zeghdani.
Pas moins de 11.718 femmes fréquentent
ces classes contre 375 messieurs, a précisé
ce cadre qui a relevé que ce constat est val-
able en villes comme en campagnes y com-
pris dans les communes frontalières de Sidi
Fredj, Ouled Moumène, Aïn Aana, Ouled
Driss et Khedhara. Certaines de ces femmes,
âgées entre 20 et 65 ans, n’ont suivi aucune
instruction, a indiqué la même source qui a
noté que les formations en couture, cuisine
et pâtisseries proposées parallèlement au
cours d’alphabétisation ont été à l’origine de
la motivation d’un nombre important des
inscrites. L’ONAEA prévoit pour 2016 l’ou-
verture de nouvelles classes de concert avec
les assemblées populaires communales et
les associations culturelles actives.
L’encadrement pédagogique est assuré par
486 enseignants dont 205 recrutés dans le
cadre des contrats de l’ONAEA. Des expo-
sitions de photographies et des concours
seront organisés vendredi à Souk Ahras et
Sedrata à l’occasion de la journée arabe
d’alphabétisation avec le concours de l’as-
sociation Hassan-Hassani.

EL-BAYADH
Diverses opérations
de lutte contre la

désertification
Une série d’opérations liées à la lutte contre
le phénomène de désertification et au
développement rural, ont été réalisées, ces
dernières années, dans la wilaya d’El-
Bayadh, selon  la conservation locale des
forêts.
Ces opérations, qui ont nécessité une
enveloppe globale de 810 millions DA, au
titre du programme quinquennal 2010-2014,
ont porté notamment sur la plantation d’ar-
bres sur 2.400 hectares, la réhabilitation de
900 ha d’espaces forestiers, en plus d’ac-
tions de boisement et de réalisation de brise-
vents sur 300 ha, a précisé le conservateur
des forêts, Djedid Akkazi.
Dans le cadre de ce programme de
développement touchant l’ensemble des 22
communes que compte la wilaya d’El-
Bayadh, figure également la réhabilitation
de 315 km de pistes d’accès, l’ouverture de
nouveaux chemins forestiers et l’aménage-
ment de trois sources d’eau, en vue de con-
tribuer à l’amélioration du cadre de vie du
citoyen dans milieu rural.
Diverses actions de boisement ont été réal-
isées, en parallèle, avec le concours de dif-
férents acteurs sociaux, dont des associa-
tions locales activant dans le domaine de la
protection de l’environnement.
Ces actions de bénévolat ont donné lieu à la
mise en terre de 36.750 arbustes et l’attribu-
tion de plus de 9.200 autres, durant l’année
2015.

APS

AÏN TÉMOUCHENT, INVESTISSEMENTS AQUACOLES 

Quatre dossiers approuvés 



Les islamistes
somaliens shebab ont
pris d'assaut vendredi
un camp du sud de la
Somalie hébergeant
des soldats kényans de
l'Amisom - la Force de
l'Union africaine dans
le pays - et somaliens,
faisant un nombre
indéterminé de morts.

Ce matin, "le groupe
terroriste al-shebab a
attaqué un camp de

l'Amisom à El-Adde en Somalie
(...) tenu par les Forces de
défense du Kenya", a annoncé
vendredi soir le président kényan
Uhuru Kenyatta dans un commu-
niqué. "Certains de nos patriotes
en uniforme ont payé le prix
ultime", a-t-il admis, sans donner
aucun bilan.
Plus de douze heures après l'at-
taque lancée à l'aube, l'Amisom
n'a toujours donné aucun détail
sur ce qui s'est passé, se con-
tentant sur Twitter de "confirmer
qu'il y a eu une attaque contre
(ses) troupes à El-Adde", localité
de la région de Gedo, frontalière
du Kenya et de l'Ethiopie.
Un kamikaze s'est fait exploser

avant que les islamistes lancent
l'assaut et "il semble qu'ils aient
pénétré dans la base" où station-
naient des troupes kényanes de
l'Amisom et des soldats soma-
liens de l'embryon d'armée
nationale (SNA) qu'elle épaule, a
expliqué à l'AFP le colonel Idris
Ahmed, un responsable militaire
somalien. "Les intenses combats
ont causé des pertes, mais nous
n'avons pas d'autres détails", a-t-
il ajouté. Les shebab, affiliés à
Al-Qaïda, ont affirmé avoir pris
le contrôle de la base et tué une
soixantaine de soldats kényans.
"Les moudjahidine ont mené une
opération réussie ce matin sur
une base militaire d'El-Adde et
ont tué beaucoup de soldats
chrétiens du Kenya", a affirmé
un de leurs porte-parole, Cheikh
Abdulaziz Abu Musab.
"Nous avons compté 63 corps
éparpillés à travers la base", a-t-
il ajouté, un bilan impossible à
vérifier de manière indépen-
dante. Les shebab ont coutume
d'exagérer les bilans de leurs
opérations et l'Amisom ne com-
munique en général pas le nom-
bre précis de victimes dans ses
rangs

Pertes des deux côtés
Dans l'après-midi, le colonel
David Obonyo, porte-parole de
l'armée kényane, a indiqué que

celle-ci avait "intensifié ses
opérations contre la milice she-
bab afin de contrôler la situation
à El-Adde et dans ses environs",
sans préciser si des combats se
poursuivaient alors.
Selon Hussein Adam, chef tradi-
tionnel d'un village proche, l'at-
taque a commencé par "une forte
explosion, suivie instantanément
par des échanges de tirs intenses
durant environ 45 minutes, avant
que les combattants shebab ne
s'emparent du camp des soldats
kényans". "Les gens qui se sont
rendus sur place ont vu de nom-
breux cadavres", a-t-il déclaré à
l'AFP. C'est la troisième attaque
d'ampleur des shebab contre une
base de l'Amisom dans le sud
somalien en six mois. Les
islamistes avaient attaqué fin
juin une base burundaise à Lego,
puis un camp ougandais à Janale,
deux localités de la région de
Basse-Shabelle. Selon de nom-
breux témoignages, ils s'étaient
les deux fois emparés tempo-
rairement des positions
attaquées. L'Amisom avait admis
des pertes, sans donner de bilan,
les shebab affirmant avoir tué
une cinquantaine de soldats à
chaque fois. Les attaques de ces
bases, isolées dans des zones
dont de larges parts échappent au
contrôle de la SNA et de
l'Amisom, témoignent de la diffi-

culté pour la force africaine de
tenir les zones récemment prises
aux shebab. Elles ont aussi per-
mis aux islamistes de se targuer
de succès militaires devenus
rares ces quatre dernières années.
Confrontés à la puissance de feu
supérieure de l'Amisom, les she-
bab ont été chassés de
Mogadiscio en août 2011 et ont
ensuite perdu l'essentiel de leurs
bastions, refusant le plus souvent
le combat conventionnel au prof-
it d'opérations de guérilla et d'at-
tentats suicides.
Mais ils contrôlent toujours de
nombreuses zones rurales et
restent une menace pour la sécu-
rité en Somalie et dans les pays
voisins, notamment au Kenya où
ils ont mené de nombreuses
attaques — certaines spectacu-

laires — faisant au total plus de
400 morts depuis 2013.
Ouganda (environ 6.000 sol-
dats), Burundi (5.400) et Kenya
(3.600) fournissent avec
l'Ethiopie (4.400) les principaux
contingents de l'Amisom, forte
d'environ 22.000 hommes et
déployée depuis 2007 en
Somalie.
Le pays a sombré dans le chaos
depuis la chute de l'autocrate
Siad Barre en 1991, livré aux
chefs de guerre, gangs criminels
et groupes islamistes. La com-
munauté internationale tente d'y
rétablir un Etat central mais les
élections au suffrage universel
prévues en 2016 — les premières
depuis plus de 40 ans — sem-
blent largement compromises
par la situation sécuritaire.
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Les shebab attaquent une base 
kényane de la force africaine

Jimmy Morales, un acteur comique sans
expérience politique, devient jeudi le nou-
veau président du Guatemala avec l'ambi-
tion de combattre la violence et la corrup-
tion qui rongent ce pays d'Amérique cen-
trale et qui a mené en prison son
prédécesseur.
L'humoriste, comédien et animateur de
télévision, Jimmy Morales, 46 ans, a
largement remporté l'élection présiden-
tielle du 25 octobre face à l'ex-Première
dame Sandra Torres, 60 ans, les électeurs
voulant tourner le dos à la classe politique
traditionnelle.
Outre la corruption, son autre défi majeur
durant ces prochains quatre ans sera de

combattre la violence qui règne dans ce
pays de 16 millions d'habitants où l'on a
dénombré 6.000 meurtres en 2015.
"Il y a beaucoup d'attentes car le besoin
d'impulser des changements est criant
dans le pays. Jimmy Morales arrive dans
un contexte plein d'espoir et de problèmes
qui doivent résolus", a déclaré à l'AFP
l'analyste politique José Carlos Sanabria.
Large sourire et charisme naturel, celui
qui avait incarné au cinéma le rôle d'un
cowboy naïf sur le point de devenir prési-
dent par accident, avait été la grande sur-
prise de ces élections, profitant du vaste
mouvement d'exaspération populaire.
Son absence totale d'expérience politique

avait été perçue par ses partisans comme
un gage d'honnêteté, selon les analystes.
Mais le parti qui le soutient est controver-
sé, comme l'avait rappelé sa rivale Mme
Torres en l'accusant de "représente(r) la
vieille garde de militaires douteux", cer-
tains des militaires ayant fondé FCN-
Nacion étant soupçonnés de violations des
droits de l'Homme durant la guerre civile
(1960-1996).
Il est aussi reproché à Jimmy Morales son
manque de programme clair pour mener
le pays.
L'élection avait été le point d'orgue de
plusieurs mois de mobilisation historique
contre la corruption, pour dénoncer le

vaste réseau de fraude découvert au sein
des douanes, qui aurait détourné 3,8 mil-
lions de dollars entre mai 2014 et avril
2015, alors que 53,7 % des habitants
vivent sous le seuil de pauvreté.
Une ébullition populaire inédite qui avait
précipité, quelques jours avant le premier
tour le 6 septembre, la démission du prési-
dent Otto Perez, ex-général de 64 ans au
pouvoir depuis 2012, puis son placement
en détention provisoire.
Il est accusé, comme son ancienne vice-
présidente Roxana Baldetti, elle aussi
incarcérée, d'avoir organisé le réseau de
corruption et perçu 800.000 dollars en
pot-de-vin.

GUATEMALA

L'humoriste Jimmy Morales devient président

La candidate indépendantiste taïwanaise
Tsaï Ing-wen, favorite de l'élection prési-
dentielle de samedi, a promis de promou-
voir le statu quo et des relations pacifiques
avec la Chine en cas de victoire, alors que
Pékin multiplie les mises en garde contre
toute velléité de déclaration d'indépen-
dance de l'île. Depuis l'élection de 2008
qui a vu la victoire du pro-chinois Ma
Ying-jeou, les relations entre Taïwan et la
Chine se sont réchauffées, en témoignent
les nombreux accords commerciaux con-
clus entre Taïpei et Pékin et la rencontre
historique de Ma et Xi Jinping en novem-
bre. Tsaï Ing-wen, à la tête du Parti démoc-

ratique progressiste (DPP), ne cache pas
son hostilité à l'égard de Pékin où l'on con-
tinue de juger Taïwan comme une région
rebelle qui doit revenir dans son giron, par
la force si nécessaire.
La Maison-Blanche a appelé cette semaine
les Taïwanais et les Chinois à la retenue et
à éviter l'escalade verbale en cas de vic-
toire des indépendantistes. Lors d'un meet-
ing électoral, Tsaï Ing-wen a déclaré qu'il
était de la responsabilité de tous de main-
tenir le calme d'un côté à l'autre du détroit
de Taïwan "Nous souhaitons construire
des relations pacifiques et parallèlement
maintenir le statu quo pour les deux par-

ties, y compris du côté de la Chine conti-
nentale", a déclaré Tsaï Ing-wen, en passe
de devenir la première femme à diriger
l'île. "Tous les pays doivent travailler
ensemble pour maintenir la paix dans le
détroit de Taïwan." La Chine a prévenu
qu'elle ne tolérerait aucune déclaration
susceptible de remettre en question les
revendications de Pékin. "Nous tenons à
souligner que nous avons toujours prôné
la politique de la Chine unique, nous nous
opposons à l'indépendance de Taïwan,
nous nous opposons à l'existence de deux
Chines", a déclaré Hong Leï, porte-parole
du ministère chinois des Affaires

étrangères en réponse à une question sur la
probable victoire de Tsaï Ing-wen "Peu
importe les changements qui se produisent
sur l'île, notre position ne changera pas".
Le DPP défend l'idée selon laquelle il
revient aux 23 millions de Taïwanais de
décider du sort de l'île. Le Kuomintang,
parti nationaliste dont est issu le président
sortant Ma Ying-jeou, a prévenu vendredi
les électeurs que la question de la stabilité
était le principal enjeu du scrutin. "Seuls
les nationalistes sont capables de main-
tenir la stabilité de Taïwan et la paix d'un
côté à l'autre du détroit". Le scrutin ouvre
samedi à 

TAÏWAN

La favorite de la présidentielle prône le statu quo
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ALGÉRIE TÉLÉCOM

Des réductions jusqu’à 
40% pour les journalistes 

professionnels

4G mobile : elle sera lancée dans 9 wilayas 

Partenaire du colloque 
“le Sponsoring sportif dans

le monde du football”

Mobilis, étant le partenaire incontournable du sport en général et du football en particulier, participe à ce colloque et partage son
expérience et son savoir-faire dans le domaine du sponsoring sportif.



STREAM SYSTEM

Ryad Mahrez,
ambassadeur 

exclusif de la marque

Le fabricant électronique algérien de
téléviseurs, tablettes et Smartphones,

Bomare Company, a signé un contrat de
partenariat avec le footballeur interna-
tional algérien et milieu droit du club

anglais de Leicester City, Ryad Mahrez. 
Cette alliance, forte et significative, fera
de la star des terrains anglais l’ambas-
sadeur officiel et exclusif de la marque

Stream System ; et ce pour une durée de
douze mois. Le choix de Ryad n’est pas
le fait du hasard. "Il représente la force,

la réussite et la fierté algérienne, c’est
pourquoi nous avons scellé cet attache-

ment avec lui", commente Ali
Boumedienne, directeur général de

Bomare Company, à l’issue de la signa-
ture dudit contrat.  

Rappelons qu’il y a deux mois, Bomare
Company sous le nom commercial de

Stream System, a inauguré son unité de
production des Smartphones "Made in

Algeria". Cette unité de production fab-
riquera, dans un premier temps, deux
modèles B1 et B2 avec un design mod-

erne et fluide. Ces Smartphones dont la
commercialisation est prévue pour le
premier trimestre de 2016 seront pro-

posés au prix fixe de 10.000 DA pour le
B1, alors que le B2 sera cédé à moins de

15.000 DA.

Algérie Télécom annonce,
à l’ensemble des
journalistes et
photographes de presse
détenteurs de la carte de
journaliste professionnel
délivrée par le ministère de
la Communication, qu’ils
pourront désormais
bénéficier de réductions
avantageuses pour leur
abonnement téléphonie et
ADSL.

E n effet, Algérie Télécom
lance ses offres - Sahafi -
spécialement destinées aux

journalistes. Il s’agit concrète-
ment de deux offres, la première
concerne l’internet, alors que la
seconde la téléphonie fixe.  Idoom
ADSL Sahafi est une nouvelle
gamme d’offres Internet haut
débit (Idoom ADSL) avec des
débits plus rapides à des prix
réduits et en illimité ! Avec un
engagement de 12 mois, les jour-
nalistes peuvent bénéficier de
quatre formules, à savoir : 1.120
DA/mois pour un débit de 1
Méga, 1.470 DA/mois pour un
débit de 2 Méga, 2.240 DA/mois
pour un débit de 4 Méga et enfin
3.500 DA/mois pour un débit de 8
Méga. Autrement dit, Algérie
Télécom accorde aux journalistes
30 % de réduction.  

La deuxième offre est Idoom Fixe
Sahafi, soit  une nouvelle gamme
d’offres de téléphonie fixe (Idoom
Fixe). Comme pour Idoom ADSL
Sahafi, cette nouvelle offre est
plus généreuse en incluant de l’il-
limité ! Avec un engagement de
12 mois, les journalistes peuvent
bénéficier de 3 formules, à savoir
Idoom Fixe Alloo qui leur offre
des communications gratuites et
illimitées vers le fixe local (intra-
wilayas) pour seulement 200
DA/mois (20 %). Idoom Fixe
Khood offre des communications

gratuites et illimitées vers le fixe
local et national pour 350
DA/mois (30 %). La troisième
offre concerne  Idoom Fixe Gool
offrant des communications gra-
tuites et illimitées vers le fixe
local et national et jusqu’à 30 %
de réduction vers les mobiles
nationaux et l’international pour
seulement 600 DA/mois (40 %).
Aussi, l’ensemble des offres
Idoom Fixe incluent gratuitement
les services suivants : appel en
attente ; numérotation abrégée,
téléconférence, renvoi temporaire,

affichage du numéro et appel sans
numérotation. Pour bénéficier de
ces offres exceptionnelles, Algérie
Télécom invite ses clients journal-
istes à se présenter au niveau des
agences commerciales d’Algérie
Télécom munis de leur carte de
journaliste professionnel délivrée
par le ministère de la
Communication.  
Algérie Télécom rappelle aussi
que son équipe commerciale
demeure à leur entière disposition
pour tout complément
d’information.

Kaspersky Lab vient de présenter
la nouvelle version de sa solution
phare de sécurité pour les partic-
uliers, Kaspersky Internet
Security. Ce produit a été spéci-
fiquement conçu pour protéger ce
qui compte le plus aux yeux des
utilisateurs : c’est-à-dire leur vie
privée, leurs données, leur iden-
tité, leur argent, ainsi que leurs
équipements. 
La nouvelle solution intègre des
mises à jour technologiques assur-

ant la protection des utilisateurs
dans toutes leurs activités sur
Internet. Il s’agit d’une série de
nouvelles fonctionnalités qui a été
ajoutée dans le but de préserver la
vie privée de chacun. Les utilisa-
teurs sont de plus en plus con-
cernés par les questions de sécu-
rité. Chaque usage nécessite une
solution de protection innovante
spécifique pour protéger les util-
isateurs, leurs habitudes et leurs
informations. La nouvelles de

Kaspersky Internet Security est
conçue dans cette optique, inté-
grant de nouvelles technologies
de protection de la vie privée. 
La grande nouveauté de l’édition
2016 de Kaspersky est l’intégra-
tion de la fonction de Contrôle des
modifications qui détectent toute
tentative de modifications et con-
figurations réseau et système peu-
vent être modifiées sans l’autori-
sation de l’utilisateur. Cette nou-
velle fonction informe l’utilisa-
teur et demande son autorisation,
faute de quoi le processus est blo-
qué. De nombreux sites deman-
dent des informations sur les
activités des internautes, qui sont
accessibles via le navigateur et
peuvent être revendues ou encore
exploitées pour l’affichage de
publicités ciblées. La fonction de
navigation privée élimine ces
données et informe l’utilisateur

via un module dédié. Aussi, la
fonction de protection de la
Webcam empêche l’interception
d’images, informe l’utilisateur
lorsque des applications
autorisées y accèdent et offre la
possibilité d’en bloquer tous les
accès. Kaspersky vous permet de
protéger vos achats en ligne. En
effet, à chaque fois qu’un utilisa-
teur consulte ses comptes ban-
caires ou fait un achat en ligne, la
fonction de sécurisation des trans-
actions de Kaspersky Lab vérifie
la sûreté, l'authenticité et l'in-
tégrité du site Web en question,
puis l'ouvre en mode protégé. Il
permet également la protection de
votre identité. Le groupe
Kaspersky Lab est présent dans
près de 200 pays et territoires,
offrant une protection à plus de
300 millions d'utilisateurs à
travers le monde.
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Neuf wilayas seront con-
cernées, dans un premier
temps, par la téléphonie
mobile de quatrième
génération (4G), lit-on
dans le cahier des charges

retiré par les trois opéra-
teurs de téléphonie
mobiles opérant sur le
marché national et dont
mobilealgerie.com détient
une copie.  pour la 4G

concerneront les grandes
wilayas comme Alger,
Oran, Constantine et
Ouargla, indique une
source proche du dossier.
Ce même cahier des

charges donnera aux trois
opérateurs mobiles de
droit algérien l’exclusivité
de lancer la téléphonie de
4G dans trois wilayas.
Aussi, l’opérateur mobile
qui déposera la plus
importante offre finan-
cière pourra lancer la télé-
phonie de 4e génération
dans les grandes wilayas
en termes de population.
Dans le même document,
il est indiqué que les trois
opérateurs devront couvrir
16 wilayas d’ici à 2020
pour couvrir tout le terri-
toire national dans une
dernière phase.
La 4G est une génération
de la technologie mobile

plus développée que sa
précédente la 3G, laquelle
est considérée comme
étant la première du
réseau mobile à offrir une
connexion Internet à haut
débit avec une vitesse
minimum de 144 kb/s.
L'arrivée de la 4G est cen-
sée assurer une meilleure
rapidité en termes de con-
nexion notamment, en sus
d'autres services et appli-
cations.
Rappelons que les trois
opérateurs mobiles ont
retiré le dossier d'appel à
la concurrence auprès de
l'ARPT le 10 janvier
courant.

4G MOBILE

Elle sera lancée dans 9 wilayas 

KASPERSKY LAB

Lancement de la nouvelle solution de sécurité pour les particuliers

ALGÉRIE TÉLÉCOM

Des réductions jusqu’à 40 %
pour les journalistes professionnels

Mobilis, étant le partenaire
incontournable du sport en
général et du football en
particulier, participe à ce
colloque et partage son
expérience et son savoir-
faire dans le domaine du
sponsoring sportif.

M obilis, partenaire de
l’Ecole supérieure du
commerce, pour son col-

loque international organisé les 12
et 13 janvier 2016 au pôle
universitaire de Koléa, sous le

thème "La pratique du sponsoring
sportif dans le monde du
football : entre outil de
communication marketing des
entreprises et panacée de finance-
ment des clubs". L’ordre du
jour est de  mettre en exergue
l’expérience des entreprises et des
organismes sportifs, dans le
monde en général et en Algérie en
p a r t i c u l i e r ,
en matière de sponsoring sportif :
sa perception, sa pratique,
sa valeur ajoutée et
ses contraintes. Mobilis, étant le
partenaire incontournable du sport
en général et du football en

particulier, participe à ce colloque
et partage son expérience et son
savoir-faire dans le domaine
du sponsoring sportif, notamment

sa stratégie de communication

adoptée et de ses retombées

médiatiques. 

Le développement du réseau routi-
er en Algérie ces dernières années,
a laissé de nombreux automo-
bilistes perplexes. C’est ainsi
qu’une application d’info trafic et
de prévention des évènements sur
la route est née ! En effet, Glob est
bien plus qu’une application d’info
trafic et de radars, mais un vérita-
ble assistant à la conduite. Ils sont
aujourd’hui quelque 2,9 millions de
Glubbers qui roulent avec vous et
pour vous pour une information
pertinente, a-t-on apprit auprès des
responsables de cette appli. Depuis
juin 2009, Glob propose à ses util-

isateurs une multitude de fonction-
nalités pour optimiser leurs trajets,
gagner du temps, économiser de
l’argent et diminuer le stress sur la
route. De nouvelles fonctionnalités
pour rendre le temps passé au
volant plus agréable sont en prépa-
ration. Glob collecte toutes vos
alertes sur la route, met à jour quo-
tidiennement sa base de radars, afin
de vous donner une information
complète et précise. 
Glob vous avertit de tous les
évènements utiles sur la route :
approche de radars de tout type, les
accidents, les travaux, les dépasse-

ments de vitesse limite, mais per-
met également de partager vos tra-
jets et de visualiser l'info trafic de
plusieurs sources en un coup d’œil.
Comme une seule source d'info
trafic n'est pas suffisante pour se
faire une idée de l'état du trafic, les
responsables de cette appli ont inté-
gré plusieurs sources d’info trafic
telle que Google par exemple. Glob
collecte anonymement votre posi-
tion, vitesse, et sens de déplace-
ment pour ensuite afficher sur nos
cartes des informations aussi bien
sur le trafic que sur les évènements
sur la route.

MOBILIS

Partenaire du colloque “le Sponsoring
Sportif dans le monde du football”

GLOB

Une application d'infos trafic et de radars



MIDI LIBRE

N° 2684 | Dimanche 17 janvier 201614

Une maison futuriste contrôlable 
à partir d’un... smartphone

Pinnacle, montre suisse
d’un côté, iWatch de l’autre

Transformer votre télé... 
en écran tactile géant ! 

Transformer la télé en écran tactile géant. C’est ce que pro-
pose la start-up Touchjet avec le Wave. Il s’agit d’un dis-
positif Android qui vient se fixer sur le haut du téléviseur
afin de le transformer en tablette grandeur nature. Touchjet
Wave permet aux télés de 20 à 60 pouces de disposer de
fonctionnalités tactiles. Une fois installé sur la TV, il suffit
de le brancher sur le port HDMI et le tour est joué.  Le dis-
positif se connecte sans fil au réseau domestique afin de
permettre à l’utilisateur de télécharger des applications
Android. Il devient ainsi possible de projeter et d’accéder
aux jeux et aux contenus multimédias de n'importe quel
smartphone directement sur l’écran tactile de la télé.  Pour
ce faire, le dispositif utilise un pico-projecteur et une tech-
nologie infrarouge pour suivre les mouvements du doigt sur
l’écran. Ces derniers seront traduits en commandes que le
système Android pourra assimiler. A part manipuler l’écran

du bout des doigts, l’utilisateur peut également se servir d’une application compagnon pour le contrôler à dis-
tance ou streamer de la musique à partir de son mobile.

A l’heure où les horlogers suisses se lancent dans la
montre connectée, certains tentent de sortir du lot en
proposant un garde-temps 2 en 1. Tel est le cas du fab-
ricant Nico Gerard avec sa nouvelle collection
Pinnacle. Il s’agit d’une montre mécanique d’un côté,
une iWatch de l’autre. 
Plus besoin de choisir entre une montre suisse clas-
sique et une montre connectée. La dernière-née de la
marque Nico Gerard combine les deux sur le même
bracelet. L’utilisateur peut ainsi disposer d’une montre
de luxe tout en profitant des fonctionnalités proposées
sur la smartwatch de la pomme au poignet. 
Si l’idée combine tradition et modernité, le hic pour-
rait venir du risque accru de rayures pouvant appa-
raitre sur le boitier de l'Apple Watch en raison de son
emplacement. Ce qui serait forcément regrettable
après avoir déboursé un minimum de 9.300 dollars
pour la version acier et de 112.000 dollars pour le
modèle en or de 18 carats équipé d’une Apple Watch
Gold Edition. 

Spaceship est une construction à
mi-chemin entre maison et vais-
seau spatial. Au-delà de son allure
futuriste, elle combine les carac-
téristiques d’un habitat durable et
connecté. L’ensemble de ses sys-
tèmes embarqués pouvant être con-
trôlés à partir d’un smartphone.
Situé en périphérie de Madrid,
SpaceShip est l’œuvre du studio
d’architecture NOEM. Il s’agit
d’une cabane avant-gardiste mon-
tée sur des piliers métalliques, la
plaçant ainsi à 3,5 mètres au dessus
du sol. L’accès se fait à partir d’un
escalier d’avion. Sa particularité

réside dans un panneau de com-
mande inspiré de Star Wars, per-
mettant de contrôler et de program-
mer le système domotique. Il suffit
d’appuyer sur un bouton pour
activer l’ouverture ou la fermeture
automatique des volets, modifier
l’intensité de l’éclairage ou de la
température. Mais l’utilisateur peut
également se servir de son smart-
phone pour le contrôler à distance.
Composée de trois modules pré-
fabriqués, la cabane comprend un
grand living, une chambre, une
cuisine et une salle de bains. Le
tout est agrémenté de baies vitrées

qui offrent une vue panoramique
sur le paysage.

Le capteur qui transforme
le smartphone

en... détecteur de gaz

Des chercheurs ont mis au point un nouveau genre de
capteur qui pourrait équiper nos smartphones. Une fois
monté dessus, il est capable de transformer le mobile en
détecteur de gaz. On doit l’invention aux scientifiques

du Centre de recherche technique de Finlande. Il s’agit
d’un capteur miniature qui vient se fixer sur un termi-

nal afin d’évaluer la nature et la quantité de gaz présent
dans l’air. A cette fin, il se base sur l’interféromètre de

Fabry-Pérot et utilise des filtres optiques réglables pour
exploiter la lumière. Comme les gaz absorbent la

lumière à des longueurs d’onde bien spécifiques, il
devient possible de les identifier et de déterminer leur
quantité. L’utilisateur peut alors évaluer la concentra-

tion de dioxyde de carbone dans l’air, analyser la qualité
de l’air et celle de son sommeil en mesurant le gaz car-
bonique exhalé. De même, les autres gaz susceptibles
d'être présents pourront être analysés en fonction de

leur pics d'absorption. Pour l’heure, ce capteur demeure
à l’état de prototype mais les concepteurs envisagent de
le peaufiner afin d’en faire un produit commercialisable

dans l’avenir.

Drifter, une enceinte
étanche qui fonctionne

sans smartphone

A l’heure où les enceintes nomades se déclinent pour
tous les goûts, le modèle imaginé par Freedom Audio
tente de sortir du lot en fonctionnant autrement. Et
pour cause, celui-ci est étanche et se passe de smart-

phone pour diffuser la musique. Baptisée Drifter, il s’ag-
it d’une enceinte sans fil portable qui dispose de son

propre système d’exploitation. Nul besoin d’un smart-
phone à proximité pour profiter de la musique. A la

place, elle tourne sous Android et ses 16 Go de mémoire
interne permettent de stocker la musique téléchargée.

L’utilisateur peut ainsi se passer de son mobile puisqu’il
est possible de jouer la musique directement depuis l’en-

ceinte. Pouvant flotter sur l’eau, l’appareil intègre un
écran tactile. A cela s’ajoutent un appareil photo inté-
gré, des clips de montage et possibilité de l’appairer en
Wi-Fi ou Bluetooth pour ceux qui souhaitent l’utiliser

comme une enceinte nomade classique.

Une lampe Oled avec chargeur intégré
Présenté comme le futur de l’éclairage, Aerelight A1 est un lumi-
naire basé sur la technologie Oled. A part illuminer une pièce ou
l’espace de travail, il est équipé d’une station de recharge par
induction intégrée.  Affichant un design élégant, il s’agit d’une
lampe de bureau munie d’un socle en bois. Elle utilise un panneau
Oled ultrafin pour éclairer une pièce efficacement et diffuser une
lumière naturelle. Le contrôle se fait de manière tactile et il suffit
de toucher le socle en bois pour allumer, éteindre ou contrôler la
luminosité. A part fournir de l’éclairage, le concept joint égale-
ment l’utile à l’agréable grâce un panneau de recharge sans fil
intégré. L’utilisateur peut ainsi poser son smartphone sur la base
pour faire le plein d’énergie. Le système étant compatible Qi et
PMA. Déclinée en plusieurs coloris (rouge, noir ou argenté),
Aerelight A1 sera disponible au prix de 229 dollars mais seule-
ment aux Etats-Unis et au Canada pour le moment.



Le monde de la culture ne
cesse d'être en deuil en ce
début d'année. De David
Bowie à Michel Delpech en
passant par Michel Galabru,
Alan Rickman ou René Angélil,
des monstres sacrés de la
musique et du cinéma tirent
leur révérence.

O n n'a jamais vu un début d'année si
meurtrier dans le domaine de la cul-
ture. Une hécatombe. Jour après

jour, des monstres sacrés de la musique et
du cinéma ont rejoint les étoiles, les uns
après les autres. Alors que l'année 2016
n'a commencé que depuis deux petites
semaines, on déplore déjà le décès de
Michel Delpech, Michel Galabru, David
Bowie, Alan Rickman, René Angelil, Otis
Clay... Retour sur les personnalités qui
nous ont quittés.

� Vilmos Zsigmond (1930-2016) :
précurseur du Nouvel Hollywood
Chef opérateur de haut vol, Vilmos
Zsigmond s'est éteint le 1er janvier 2016 à
l'âge de 85 ans, « d'une combinaison de
plusieurs maladies », selon son partenaire
d'affaires de longue date Yuri Neyman. Le
directeur de la photographie qui avait par-
ticipé à la naissance du Nouvel
Hollywood a été consacré en 1977 par
l'Oscar de la meilleure photographie pour
le film Rencontre du troisième type (1977)
de Steven Spielberg. Il avait reçu trois
autres nominations pour ses collabora-
tions à Voyage au bout de l'enfer (1979),
La Rivière (1985), et Le Dahlia noir
(2007).

� Michel Delpech (1946 -2016) :
l'homme qui a réconcilié populaire et
élégance
Touché une première fois par un cancer de
la gorge et de la langue en février 2013,
l'interprète de Chez Laurette avait connu
ces derniers mois une récidive et était hos-
pitalisé à l'hôpital de Puteaux. Il décède le
2 janvier à 69 ans d'un cancer fatal. Dans
ses chansons, il a fait la chronique de la
France des années 70, de la nouvelle con-
ception de la famille à l'exode rural en
passant par l'écologie, avec Les Divorcés,
le Loir-et-Cher, le Chasseur, Pour un flirt,
Wight is Wight ou Quand j'étais chanteur.
Devenus des classiques indémodables.

� Michel Galabru (1922 -2016) : 
un géant au cœur tendre
Le comédien aux 250 films est mort à 93
ans, le 4 janvier. Il s'est éteint dans son
sommeil. L'annonce de sa disparition a
attristé la France entière. Il avait mis sa

faconde au service de nombreuses œuvres
de répertoire et de boulevard, de films très
grand public comme la série des
Gendarmes de Jean Girault ou plus
exigeants comme Le juge et l'assassin de
Bertrand Tavernier, qui lui avait valu un
César du meilleur acteur en 1977. Son
tempérament comique et son physique
truculent en faisaient un des acteurs
français de théâtre et de cinéma les plus
populaires.

� Robert Stigwood (1934-2016) : 
le mythique manager des Bee Gees
Le producteur musical s'est éteint lundi 4
janvier à l'âge de 81 ans. Son nom n'est
pas le plus connu du grand public, mais il
a été l'une des personnalités les plus influ-
entes du monde de la musique dans les
années 1960 et 1970. Le producteur de
musique australien Robert Stigwood,
notamment connu pour avoir été le man-
ager des Bee Gees.

� Pierre Boulez (1925-2016) : 
l'étoile symphonique
Le célèbre compositeur et chef d'orchestre
français est décédé le 5 janvier 2016 à
l'âge de 90 ans. Il était considéré comme
le plus grand compositeur-chef
d'orchestre de la deuxième moitié du
XXème siècle. A 8 ans, il jouait des pièces
de Frédéric Chopin, à 15 ans il obtenait
son baccalauréat et à 21 ans composait sa
Première Sonate pour piano, œuvre
encensée et jouée dans le monde entier.
Jugeant trop conservateur le monde musi-
cal français, Pierre Boulez s'était exilé à
Baden-Baden, ville thermale proche de la
frontière française, à l'aube des années
1960.

� Silvana Pampanini (1925-2016) :
premier sex-symbol du cinéma italien
Véritable phénomène de mœurs des
années 50, l'actrice italienne avait tourné
avec Gabin, Brasseur et Mastroianni, et
ouvert la voie à Gina Lollobrigida et

Sophia Loren. Elle s'est éteinte le 6 janvi-
er à Rome à l'âge de 90 ans. Ses participa-
tions à l'excellent polar de Luigi Zampa
Les coupables (1952) et à La strada lunga
un anno (1958) demeureront dans les
mémoires. Brune pulpeuse, elle a joué aux
côtés de Marcello Mastroianni, Jean
Gabin, Vittorio De Sica, Vittorio Gassman
ou Pierre Brasseur.

� Yves Vincent (1921-2016) : 
le colonel des Gendarmes 
de Saint-Tropez
L'acteur français est mort, mercredi 6 jan-
vier, à l'âge de 94 ans. Il a joué, notam-
ment, par deux fois, au cours sa longue et
belle carrière, un superbe et magnanime
colonel de gendarmerie au côté de Louis
de Funès et Michel Galabru dans Le
Gendarme se marie (1968) et Le
Gendarme en balade (1970).

� André Courrèges (1923-2016) : 
couturier de l'ère moderne
Le créateur qui a bouleversé la mode s'est
éteint le 7 janvier à l'âge de 92 ans. Il était
l'icône de la révolution vestimentaire des
années 1960: Pantalons, petites bottes
plates, robes chasubles, body en tulle
transparent, vinyle, mais aussi rose, rouge
ou jaune vif. André Courrèges avait tra-
vaillé plus de dix ans chez Balenciaga
avant de créer sa propre maison de haute
couture et avait cessé ses activités profes-
sionnelles dans les années 1990

� Otis Clay (1942-2016) : 
légende de gospel et de la soul
Le chanteur américain de soul, blues et
gospel, dont la carrière s'échelonne sur
des décennies, est décédé à 73 ans.Le natif
du Mississippi est mort « de manière inat-
tendue », le 8 janvier, des suites d'une «
crise cardiaque », indique sa maison de
production Heart & Soul dans un message
publié sur les réseaux sociaux samedi 9
janvier. Après avoir fait le bonheur de
nombre de groupes de gospel, il enregistra

son premier succès en 1967, That's How It
Is (When You're In Love), sur le label One-
derful ! Records, plus tard racheté par
Atlantic Records avec qui il connaîtra son
plus grand hit, She's About A Mover, une
reprise de Sir Douglas Quintet.

� David Bowie (1947-2016) : 
l'icône rock britannique
Le chanteur iconoclaste s'est éteint le 10
janvier. Deux jours avant, il fêtait son 69e
anniversaire. L'annonce a été faite via son
site officiel et ses comptes Twitter et
Facebook. « David Bowie est mort paisi-
blement aujourd'hui entouré de sa famille
à l'issue d'un courageux combat de 18
mois contre le cancer », est-il expliqué
brièvement. « Nous demandons à ce que
tout le monde respecte la vie privée de la
famille durant leur deuil. ». En quarante
ans de carrière, la star internationale a
vendu plus de 140 millions d'albums dans
le monde. Son 25e et dernier album,
Blackstar, est sorti le 8 janvier, le jour de
son 69e anniversaire, deux jours avant sa
disparition. Quelques minutes après l'an-
nonce de sa disparition, les fans pleuraient
déjà le roi de la pop, icône visionnaire et
protéiforme.

� René Angelil (1942-2016) : 
l'homme qui créa Céline Dion
Le mari et imprésario de Céline Dion est
décédé à 73 ans le 14 janvier. Discret et
touche-à-tout, René Angélil, dans l'ombre
de sa femme Céline Dion, a toujours veil-
lé à ce que cette dernière ne s'égare jamais
trop loin des sentiers de la gloire. Sur son
compte Facebook, la chanteuse a annoncé
:« C'est avec une profonde tristesse que
nous vous annonçons que René Angélil,
73 ans, est décédé ce matin à sa résidence
de Las Vegas après un long et courageux
combat contre le cancer. La famille
souhaite vivre le deuil en toute intimité.
D'autres informations vous seront com-
muniquées dans les prochains jours. »

� Alan Rickman (1946-2016) : 
de Shakespeare à Harry Potter
Le monde du cinéma perd l'un de ses plus
grands acteurs. Alan Rickman est décédé
ce jeudi 14 janvier, à l'âge de 69 ans, des
suites d'un cancer. Nombreux sont ceux
qui s'en souviendront comme l'interprète
du très célèbre professeur Severus Rogue,
dans la saga Harry Potter, adaptée des
romans de J.K. Rowling. Le comédien
campera un rôle décisif durant dix ans,
entre 2001 et 2011. Il s'est également fait
connaître grâce à son rôle de Hans Gruber
dans Piège de cristal (Die Hard) réalisé en
1988. Pour ce rôle, l'American Film
Institute le classe à la 46e place du classe-
ment des 100 plus grands méchants de
tous les temps.
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DOUZE MORTS EN DEUX SEMAINES

2016, l'année meurtrière ?

Pour Céline Dion, René Angelil aura pris
tous les risques. Pour produire la jeune
Quebecoise de 13 ans, qui jusqu'alors ne
chantait qu'avec ses frères et sœurs, dans
des mariages et autres fêtes de famille, il
n'hésite pas à hypothéquer sa maison.
Mais à ce moment là, entre l'adolescente
et le manager de 38 ans, il n'existe qu'une
forte relation professionnelle. René est le
Pygmalion qui va révéler le talent de
Céline à la planète entière. Dès le début,
il voit en elle une future star interna-
tionale.

La relation évolue lorsque Céline a 17
ans. Nous sommes en 1985, René couve
d'un regard bienveillant et amoureux sa
petite Céline. Mais la mère de celle-ci
veille au grain et accompagne sa fille sur
tous ses déplacements professionnels.
Elle ne conçoit pas alors une idylle entre
ces deux là et lors de dîners qui suivent
concerts ou prestations télévisées, elle
s'efforce de placer René en bout de table,
bien loin de sa fille. Mais une mère ne
peut pas grand-chose contre les flèches
de Cupidon. Ces deux-là s'aiment, et en

1988, lorsque Céline gagne le concours
de l'Eurovision pour la Suisse, elle se
précipite en coulisses, dans les bras de
René. Ce soir là, ils échangent leur pre-
mier baiser. Tout n'est pas pour autant
gagné. Si tous deux sont heureux et filent
le parfait amour, René garde toutefois la
tête sur les épaules. Céline est en pleine
ascension et il ne faudrait pas que les
fans soient à leur tour choqués de la voir
sortir avec un homme mûr (elle a alors
20 ans et lui 46). Le manager va donc lui
imposer la clandestinité de leur histoire.

Une situation qui fait terriblement souf-
frir la jeune femme durant 5 longues
années. En 1993, en effet, elle profite
d'une conférence de presse et d'une émis-
sion de télévision québécoise pour
annoncer officiellement que son cœur ne
bat que pour un seul homme : René. En
le révélant, elle fond en larmes et avoue
qu'elle se sent "enfin délivrée" du poids
de ce secret. Ils se marient quelques mois
plus tard, auront trois enfants et vivront
heureux jusqu'à ce triste 14 janvier où le
cancer a emporté René.

CÉLINE DION ET RENÉ ANGELIL

Une histoire d'amour fusionnelle
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MAL DE GORGE CHEZ L’ENFANT

Et si c’était une angine...

Q uels sont les symptômes de l’angine
? Attention, tout mal de gorge ne
signifie pas qu’il s’agit d’une

angine ! Angine virale ou angine bacté-
rienne ? Que faire en cas d’angine ? Que
faire pour améliorer le confort de votre
enfant souffrant d'une angine ?

L’angine désigne une inflammation des
amygdales, situées au fond de la gorge,
qui aident l’organisme de l’enfant à se
défendre contre différents germes. Cette
inflammation est fréquente chez les
enfants de plus de deux ans.

Symptômes de l’angine 
Le premier symptôme de l’angine est

le mal de gorge, avec difficultés à déglutir
et malaise général. L’angine entraîne éga-
lement une élévation de la température
jusqu’à 39- 40°C. L’enfant frissonne par
moment, il n’a pas faim, se plaint de maux
de tête ou de ventre. Enfin, il présente des
ganglions. Le seul mal de gorge ne peut
pas être retenu pour diagnostiquer une
angine. En effet, un enfant qui a mal à la
gorge peut simplement être atteint d’une
rhinopharyngite, affection particulière-
ment fréquente qui peut être liée à une
irritation de la gorge : exposition à une
atmosphère polluée (polluants, taba-
gisme) ou très sèche (logement sur-
chauffé), ou le simple fait d’avoir trop
chanté ou crié à la récré. Retenons que
dans le cas d’une angine, le mal de gorge
est associé à de la température et à des
ganglions, surtout chez les jeunes enfants.

Angine virale ou angine
bactérienne  

Avant l’âge de trois ans, l’angine est
presque toujours virale. Chez les enfants

plus grands, elle peut aussi être
bactérienne (bactérie streptocoque dit

hémolytique) : c’est le cas d’une angine
sur cinq environ. Par rapport à l’angine

virale, l’angine bactérienne se caractérise
par un début de fièvre plus brutal et des

douleurs plus intenses lors de la
déglutition. 

Que faire en cas d’angine...
Toute angine chez un enfant impose

une consultation chez le médecin. Lui seul
posera le bon diagnostic et prescrira les
médicaments nécessaires pour soulager
rapidement la gorge de l’enfant, traiter la
cause et éviter les complications.

Chez les enfants de plus de trois ans, le
médecin procède à un frottis du fond de la
gorge afin d’identifier l’éventuelle pré-
sence de streptocoques, témoignant d’une
angine bactérienne, dont le traitement
relève alors d’antibiotiques.

Dans tous les cas, le traitement des
symptômes de l'angine repose sur des
médicaments visant à faire diminuer la

fièvre et la douleur, comme le paracéta-
mol. Les sirops et les pastilles n’ont pas
d’efficacité démontrée alors qu’ils peu-
vent entraîner des effets indésirables. Ils
sont donc à éviter : préférez donner à
votre enfant une tisane bien sucrée ou un
verre de lait sucré au miel.

Les complications de l'angine (abcès
local, maladie cardiaque ou rénale, trou-
bles rhumatismaux) sont aujourd’hui
rares, grâce aux antibiotiques et au test
rapide utilisé par les médecins pour iden-
tifier les angines bactériennes.

Améliorer le confort de l’enfant souf-
frant d'une angine... 

Protégez votre enfant de tout taba-
gisme passif.Aérez quotidiennement cha-

que pièce de votre logement.
*Humidifiez l’atmosphère de la cham-

bre de votre enfant.
*Veillez à ce qu’il se lave les mains

régulièrement et à ce qu’il se mouche sou-
vent, une narine après l’autre.

*S’il a plus de 7 ans, faites-lui faire des
gargarismes avec de d’eau chaude dans
laquelle vous avez dissous une cuillère à
café de sel.

*Donnez-lui à boire des tisanes sucrées
et du lait sucré au miel pour adoucir sa
gorge.

*Préparez-lui des potages, bouillons,
purées, compotes, faciles à avaler.

CIRCULATION SANGUINE

Phlébite ou thrombose veineuse
O n parle de phlébite lorsqu’un caillot

sanguin bloque plus ou moins com-
plètement la circulation sanguine

dans une veine. Si la veine en question
n’est pas une veine superficielle, mais une
veine profonde ou de gros calibre, il s’agit
d’une urgence. La phlébite superficielle
(blocage de la circulation dans une petite
veine, entraînant douleur et inconfort)
n’est pas grave en soi, mais constitue un
facteur de risque de la phlébite profonde.
Or cette dernière est une urgence car le
caillot qui entrave la circulation dans une
veine profonde ou de gros calibre peut se
détacher, migrer dans la circulation et pro-
voquer une embolie pulmonaire (le caillot
va se loger dans une artère pulmonaire),
accident grave et potentiellement mortel.
Une veine rouge, chaude, dure, en relief et
donc bien visible en surface. Elle est aussi

douloureuse ou sensible au toucher. La
zone atteinte est parfois enflée, traduisant
un œdème local.

Phlébite profonde
Dans la moitié des cas, la phlébite pro-

fonde ne se manifeste par aucun signe.
Sinon, il s’agit d’une douleur au niveau du
mollet ou de la cuisse, ou bien de cram-
pes, d’engourdissements, d’une sensation
de chaleur ou d’un gonflement du mollet,
de la cheville, voire de la jambe entière.
La peau est brillante, dure et de couleur
blanche ou légèrement bleutée.
L’inflammation locale de la veine peut
entraîner une fièvre légère (38°C).

On repère également une phlébite
grâce au signe de Homans : la douleur
s’accentue lorsqu’on lève la pointe de
pied vers le haut. Ces symptômes doivent

amener à consulter son médecin en
extrême urgence car ils annoncent un ris-
que élevé d’embolie pulmonaire, accident
grave qui lui, se manifeste par une douleur
dans la poitrine, un essoufflement, voire
des crachats de sang et une perte de
connaissance. 

Sujets à risque
Les sujets à risques doivent être

particulièrement attentifs aux signes de
phlébite, à savoir :

*L’insuffisance veineuse
*Les varices
*Une intervention chirurgicale néces-

sitant un alitement prolongé
*Les positions immobiles de longue

durée : voyages (et notamment en avion),
travail statique, etc.

Les antécédents personnels de phlébite

(les récidives sont fréquentes), d’accident
cardiaque, d’insuffisance cardiaque ou
respiratoire. 

Antécédents familiaux
de phlébite ou d’embolie

pulmonaire

*Un trouble de la coagulation du sang.
*Les traitements hormonaux car ils

augmentent la coagulation sanguine :
contraception, traitement hormonal
substitutif de la ménopause.

*Un cancer
*La pose d’un cathéter dans une veine
*La grossesse
*L’obésité
*L’âge
*Le tabagisme.

Sachez différencier une angine
d’une rhinopharyngite et adopter

les bons réflexes. Le point sur l’angine
et le mal de gorge.
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HANDBALL-CAN 2016

Les Verts prêts pour le tournoi

La sélection nationale de
handball messieurs, qui a
regagné hier le pays après 10
jours de stage en Slovénie,
est fin prête pour la 22e édition
de la Coupe d’Afrique des
nations (CAN 2016), prévue en
Egypte du 21 au 30 janvier
prochain.

PAR MOURAD SALHI

A près deux stages de prépara-
tion en Serbie et en Slovénie,
la sélection nationale de

handball, sous la houlette de
l’entraîneur Salah Bouchekriou,
s’envolera demain lundi pour
l’Egypte afin de participer à la 22e

édition de la Coupe d’Afrique des
nations (CAN 2016). Les joueurs
seront laissés au repos aujourd’hui
pour se ressourcer auprès de leurs
familles respectives.
Les coéquipiers de Rahim
Abdelkader ont joué plusieurs
matchs amicaux pendant toute cette
période ayant précédé le tournoi en
Egypte.  Salah Bouchekriou et son
adjoint Hichem Boudrali ont bien
profité de ces stages pour améliorer
certaines choses, à l’image de la

cohésion. Pour les stages à l’étranger,
le premier responsable à la barre
technique des Jaune et Vert confirme
qu’ils sont toujours importants pour
les joueurs. "Le choix d’aller se pré-
parer à l’étranger n’est pas fortuit.
Cela va permettre aux joueurs de
tester leur niveau par rapport aux
joueurs étrangers. C’est la raison
pour laquelle nous avons programmé
plusieurs matchs amicaux. Dans
l’ensemble, je dirai que ces matchs
amicaux constituent des tests révéla-
teurs avant la compétition officielle.
Le groupe a montré de bonnes choses
dans les deux compartiments, offensif
et défensif.  Les choses se sont
déroulées dans de bonnes conditions.
Maintenant place à la compétition
officielle", a indiqué Salah
Bouchekriou. Ce dernier a concocté
un programme riche qui permettra, à
coup sûr, aux joueurs d’être prêts
pour la Coupe d’Afrique des nations,
prévue au pays du Nil.
Le Sept algérien, champion d'Afrique
en titre entamera la Coupe d’Afrique
des nations contre l’Egypte qui n’est
autre que le pays organisateur. "Nous
n’avons pas de choix à faire dans ce
qui concerne les adversaires. Mais,
je dirai le fait d’affronter le pays
organisateur d’entrée constitue une
difficulté pour mon équipe. Mais, la

compétition ne se résume pas à ce
match face à l’Egypte",  nous a
indiqué Bouchekriou.
Pour le reste du premier tour de ce
rendez-vous continental, les
Algériens vont affronter respective-
ment le Maroc, le Gabon, le Nigeria
et le Cameroun. "Les matchs s’an-
noncent tous difficiles. Nous allons
essayer de gérer cette compétition
match par match. Je pense que tous
les adversaires sont coriaces. Nous
allons faire de notre possible pour
passer le cap de ce premier tour.
Tous les adversaires sont à prendre
au sérieux. Nous allons faire de notre
mieux pour se qualifier pour les
quarts de finale", a-t-il expliqué. Le
groupe B est composé de la Tunisie,
du Kenya, de la RD Congo, de la
Libye, du Congo et de l'Angola. Les
quatre premiers de chaque groupe se
qualifieront pour les quarts de finale.
Le vainqueur de cette édition,
qu’abritera le Caire, se qualifiera
directement pour les Jeux
Olympiques de Rio 2016, alors que
les trois premiers prendront part au
championnat du monde 2017 en
France.

M.  S.

TOUR PRÉLIMINAIRE DE LA LIGUE DES CHAMPIONS 

Ashanti Gold-MOB les 14 et 26 février
Le match aller du tour
préliminaire de la Ligue
des champions d'Afrique
de football entre l'équipe
ghanéenne de l'Ashanti
Gold et le MOB (Ligue
1/algérienne) se jouera le
dimanche 14 février à
Obuasi (255 km d'Accra) a
appris l'APS vendredi
auprès du club de la
Soummam.
Le match retour se jouera,

quant à lui, le vendredi 26
février au stade de l'Unité
maghrébine de Béjaïa.
La délégation du MOB
s'envolera pour la capitale
ghanéenne Accra le 9
février avec une délégation
de 35 personnes dont 21
joueurs.
Le MOB participera, pour
la première fois de son his-
toire, à une compétition
africaine grâce à la

deuxième place décrochée
lors du précédent exercice
derrière le champion en
titre l'ES Sétif. Le club
béjaoui est également
détenteur de la Coupe
d'Algérie 2015.
En cas d'un exploit face
aux Ghanéens, les Béjaouis
devront rencontrer le vain-
queur de la double
confrontation entre les
Tunisiens du Club Africain

et les Ivoiriens de l'AS
Tanda.
Neuf clubs sont exemptés
du tour préliminaire :ES
Sétif (Algérie), TP
Mazembe (RD Congo, ten-
ant), Coton Sport
(Cameroun), l'AC
Léopards (Congo), Al-Ahly
et Zamalek (Egypte), Al-
Merrikh et Al-Hilal
(Soudan), et l'ES Sahel
(Tunisie).

LIGUE 2 MOBILIS 

l'O Médéa 
revient sur 

l'USM Bel-Abbès
L'O Médéa, difficile vainqueur de
l'USMM Hadjout (2-1), s'est
emparée de la deuxième place du
championnat de Ligue 2 Mobilis de
football, à une longueur du leader
l'USM Bel-Abbès, tenu en échec par
le Paradou AC (0-0), alors que l'ex-
dauphin, le CA Batna, a été contraint
au partage des points par l'US
Chaouia (0-0), lors de la 16e journée
vendredi. Menés au score sur un but
de Zitouni à la demi-heure de jeu,
les hommes de Slimani ont renversé
leur adversaire en seconde période
grâce à des réalisations d'Addadi
(48') et Banouh (84').
A la faveur de cette victoire, la
huitième de la saison, l'O Médéa (28
points) revient à une unité de l'USM
Bel-Abbès, incapable de s'imposer
sur sa pelouse face au Paradou AC
qui confirme sa belle série, aussi
bien en Coupe d'Algérie qu'en
championnat.
Le CA Batna a laissé passer une
belle occasion de revenir à hauteur
de l'USM Bel-Abbès après le nul
concédé à domicile face à l'US
Chaouia dans un derby sans buts.
Un résultat nul, le second de rang
des Batnéens au stade Sefouhi, qui
confirme le passage à vide des pro-
tégés de Rachid Bouaarata, lesquels
rétrogradent à la troisième place, à
deux longueurs du premier.
La surprise de la journée a été réal-
isée par la JSM Skikda (8e) qui est
allée battre la JSM Béjaïa (4e) sur le
score de 2 à 0. Après une égalité par-
faite en première période, les
hommes d'Abdelkrim Bira ont sur-
pris leur adversaire en deux minutes
avec des buts de Boulaneur (67e) et
Cheniguer (69e).
C'est la seconde défaite consécutive
à domicile de la JSMB après l'élimi-
nation en Coupe d'Algérie "at
home". En revanche, la JSMS qui a
vécu une semaine agitée rejoint
Paradou à la 7e place.
De son côté, le CA Bordj Bou
Arréridj a disposé difficilement de
l'Amel Boussaâda (1-0) grâce à une
réalisation d'Attafen (10e). Un pré-
cieux succès qui permet aux
Criquets jaunes de remonter à la
cinquième place avec 23 points, à
trois longueurs du quatrième, la
JSMB.
Dans le bas du classement, la bonne
opération de la journée est à mettre à
l'actif du MC Saïda qui quitte l'a-
vant-dernière place après sa victoire,
la quatrième de la saison, contre le
MC El-Eulma (1-0) grâce à un but
de Feghloul (52e).
Le MCS, 14e aux côtés de l'OM
Arzew et l'US Chaouia, devance
provisoirement le CRB Aïn-Fekroun
qui se déplace samedi à Chlef pour
affronter l'ASO.
Quant à l'USMM Hadjout, elle reste
scotchée à la dernière place avec
11 points.
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,

• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou

services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,

finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois



Ratatouille au four

Ingrédients :
2 petites courgettes
1 aubergine
1 poivron vert
1 poivron rouge
3  tomates
1 oignon
1 gousse d’ail
3 c. à s. d’huile d’olive
1 c. à s. de vinaigre balsamique
Quelques feuilles de basilic
Sel/poivre
Préparation :
Ôter 4 lanières de peau sur la longueur
de l’aubergine. Eplucher l’oignon et la
gousse d’ail. Ôter un chapeau aux poi-
vrons, les débarrasser des graines et
des peaux blanches. Vider les tomates.
Découper les légumes en petits dés.
Verser les dés de légumes dans un
grand plat. Arroser de 3 c. à s. d’huile
d’olive. Mélanger. Saler et poivrer.
Mélanger à nouveau. Préchauffer le
four à 210°. Verser la préparation de
légumes dans un grand plat allant au
four ou directement dans la lèchefrite.
Enfourner et cuire 40 min. A la sortie
du four, verser la ratatouille dans le
plat de service. Arroser de vinaigre
balsamique. Couper les feuilles de
basilic en petits bouts et en saupoudrer
le plat. Remuer délicatement à l’aide
d’une spatule. Consommer chaud ou
froid.

Sablés à la poche
au chocolat noir 

Ingrédients :

250 g de farine
100 g de sucre glace
2 jaunes d’œufs
150 g de beurre
1 sachet de sucre vanillé
Le zeste de  citron
Chocolat noir
Préparation :
Travailler le beurre et le sucre glace
jusqu’à ce qu’ils soient crémeux,
ajouter les jaunes d’œufs,  le sucre
vanillé, le zeste de citron, bien travail-
ler l'ensemble, incorporer la farine
tamisée peu à peu et mélanger bien le
tout, pétrir la pâte jusqu’à ce qu’elle
soit totalement homogène et souple.
Remplir une poche à douille de pâte et
coucher des bandes de 4cm de lon-
gueur sur une plaque à pâtisserie beur-
rée.  Faire cuire dans un four pré-
chauffé à 180°C. 
Faire fondre le chocolat noir au bain
marie, ajouter 2 cuillères à soupe
d'huile pour lisser le chocolat.
Tremper les bords des sablés dans le
chocolat fondu et laisser sécher. 

Pour avoir une peau
douce et satinée, rien de
tel que le gommage au
savon noir. Celui-ci est
très simple à faire à la
maison. 8 étapes pour
retrouver une peau de
bébé.

Pour cela, il vous faut :
Du savon noir : pâte brune à base d’huile
d’olive. Pour celles qui n’aiment pas son
odeur, il en existe des parfumés à l’eucalyp-
tus, romarin, rose, etc., et une - kessa - : le
fidèle ami du savon noir, il est rugueux au
toucher. On le trouve dans les boutiques
orientales. 

Prendre une douche chaude pen-
dant quelques minutes :

Votre peau doit être bien chaude avant d’ap-
pliquer le savon noir.
Prenez une grosse noisette de savon noir et
frottez-la entre vos mains jusqu’à ce qu’elle
ait la consistance d’une crème beige (ce qui
est plus efficace que de l’appliquer
directement)
Étalez-la sur toute la surface de votre corps

à la main. Massez 2-3 minutes en insistant
bien sur les parties rugueuses. Patientez 10-
15 minutes. Rincez-vous abondamment à
l’eau tiède. Frottez énergiquement à l’aide
du gant Kessa. L’apparition de petits
vermicelles noirs est le signe que votre gom-
mage est efficace. Frottez jusqu’à ce qu’à ce
qu’il n’y en ait plus. N’ayez pas peur si votre
peau rosit, c’est habituel lors ce type de
gommage très vigoureux
Rincez-vous et séchez-vous sans frotter
votre peau.

Après l’opération :
Le mieux est de passer ensuite une huile
pour le corps (argan, amande douce) ou du
beurre de karité pour bien nourrir la peau.

Bon à savoir :
- Il est recommandé de faire ce gommage au
savon noir pas plus de 2 fois par mois.
- Evitez les expositions au soleil 2-3 jours
après le gommage
- De temps en temps, allez au hammam entre
amies, la chaleur rendra votre gommage
encore plus efficace
- Ce gommage est vivement recommandé
avant les épilations afin de limiter les poils
incarnés.
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Retrouver une aiguille ou
un petit bijou sur le sol : 

Passez l'aspirateur en mettant un
collant sur la partie aspirante. 
Ce qui fait que les objets se colle-
ront sur le collant et n’iront  pas
dans le sac aspirateur. 

Ouvrir une canette de
cola qui a été secouée

Pour ouvrir une canette de cola qui
a été secouée sans être aspergé, pre-
nez la canette dans une main et
tapotez la avec l'index de l'autre
main. 

Verser le lait sans
éclaboussures

Si vous avez des briques de lait, fai-
tes un léger trou sur le haut de la
brique.  Ainsi lorsque vous verserez
le lait, l'air qui entre dans la brique
permet de fluidifier l’écoulement.
Fabriquer du liquide

lave- glace
Dans un litre d'eau, versez 5 cl de

jus de citron qui dégraissera le
pare-brise. 
Ajoutez 10 cl de vinaigre blanc et
essuyez. 

S ous forme de gel,  le dentifrice reste l'un
des produits les plus utilisés ! Mais

savez-vous qu'il peut vous aider également
dans vos tâches ménagères... 

Pour des semelles comme neu-
ves : 
Les semelles blanches en caoutchouc de vos
chaussures de tennis retrouveront une
seconde jeunesse si vous les frottez énergi-
quement avec une brosse et de la pâte denti-
frice. Terminez cette «rénovation» par un
coup de chiffon humide.  

Pour boucher les petits trous des
murs ! 
Tout peut se régler avec un simple tube de
dentifrice blanche : remplissez les trous de la
pâte dentifrice blanche, puis égalisez avec un

couteau à beurre. Laissez sécher le dentifrice
et répétez l’opération autant de fois qu’il y a
de trous. 

Rafraîchir les biberons :
Pressez un peu de pâte dentifrice sur le gou-
pillon. Lavez les parois internes du biberon
comme d’habitude. Rincez à grande eau pour
bien enlever les résidus avant de donner le
biberon à votre enfant. 

Se débarrasser des odeurs de
poisson : 
Tout ce que vous avez à faire, c’est de laver
vos mains avec une dose de votre dentifrice
habituel. Les ingrédients qui luttent contre la
mauvaise haleine auront la même efficacité
contre les désagréables odeurs de poisson qui
vous collent aux doigts.  

Enlever les taches de rouille
Inutile d’utiliser des produits chimiques pour
vous débarrasser de la rouille qui s’infiltre
aux jointures de votre évier. Pour que votre
évier retrouve tout son éclat, utilisez une
vieille brosse à dent et une pâte dentifrice
sans colorant ni gel, frottez, laissez agir 5
minutes et rincez.

Trucs et astuces

Cuisine SOINS ET BEAUTÉ

Le rituel du gommage 
au savon noir pour une peau de bébé

ENTRETIEN MAISON

Comment utiliser le dentifrice ?
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Lorsque l'on parle de l'histoire des fuseaux horaires, deux dates importantes apparaissent, soit 1847 et
1876. Avant l'avènement des chemins de fer et des trains au XIXe siècle, la création des fuseaux horaires
n'était pas ce qu'on appelle une nécessité. Cependant, chaque ville ou région avait sa propre heure
locale, alors question de sécurité pour le transport ferroviaire, les Britanniques décidèrent de créer en
1847 le fuseau horaire. Pratiquement 20 ans plus tard, soit en 1876, Sandford Fleming inventa le premier
système de fuseaux horaires pour toutes les parties du monde en divisant le globe en 24 parties
correspondant chacune à 15° de longitude et à une heure précise basée sur celle du méridien de
Greenwich. Ce système fut adopté par la plupart des pays en 1929.
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L’encyclopédie

FUSEAUX HORAIRES 
Inventeur : Les Britanniques Date : 1847 Lieu : Grande-Bretagne

Etoiles et planètes à égalité
dans la Voie Lactée

Le jour le plus déprimant de l 'année
est une invention marketing

Les dernières analyses statistiques réalisées par les astronomes de l’Institut d’astrophysique de Paris (IAP) révèlent que le
nombre de planètes présentes dans notre galaxie, la Voie Lactée, serait au moins égal au nombre d’étoiles qu’elle contient. Soit

entre 200 et 400 milliards… 

D E S  I N V E N T I O N S

C e résultat, publié dans la revue
Nature du 12 janvier 2012 relance
le fol espoir de découvrir une autre

Terre en dehors du système solaire. La
chasse à ces exoplanètes dure depuis 16
ans et elle a permis de détecter 720 de
ces astres candidats au titre envié de
“sœur de la Terre”. S’il existe quelque
300 milliards de planètes dans la Voie
Lactée, leur découverte au rythme actuel
devrait prendre plus de 6 milliards d’an-
nées… Cela devrait donc tout juste per-
mettre aux astronomes de les identifier
toutes avant que notre soleil n’explose et
ne grille la Terre en se transformant en
géante rouge.

Bien sûr, on peut espérer que le
rythme des découvertes s’accélère
considérablement. Ce sera fortement
nécessaire car, si nous découvrons une
planète-soeur, il nous faudra un certain
temps pour y déménager. Pour l’instant,
parmi les plus sérieuses candidates,
c’est-à-dire celles qui présentent les
caractéristiques les plus proches de cel-
les qui pourraient héberger la vie, on
trouve Gliese 581 g, découverte le 29
septembre 2010. Elle se situe à environ
20 années lumière de la Terre, ce qui
signifie que le voyage vers elle durerait
20 ans si l’on pouvait se déplacer à la

vitesse de la lumière. A titre de compa-
raison, le voyage vers Mars dure environ
180 jours, soit 6 mois, lorsque la planète

rouge se trouve à une distance minimale
de 56 millions de km. Etant donné
qu’une année lumière représente une

distance de 9.400 milliards de km, notre
exoplanète Gliese 581 g se trouve donc,
elle, à 188.000 milliards de km, soit une
distance 3,3 millions de fois supérieure à
celle qui nous sépare de Mars. A la
vitesse à laquelle on pense voyager vers
la planète Rouge, il ne faudrait donc pas
moins de 1,6 million
d’années pour l’atteindre. Ce qui, sauf
grossière erreur de calcul que vous ne
manquerez pas de me signaler, rend
assez délicate la perspective d’un exode
massif de l’humanité vers une telle des-
tination salvatrice…

Il reste deux solutions : trouver une
exoplanète habitable beaucoup plus pro-
che de la Terre ou augmenter considéra-
blement notre vitesse de déplacement
dans le cosmos, un peu dans le genre de
l’hyperespace des films de science-fic-
tion.

Ou alors, faute de déménagement,
nous pouvons rêver de communiquer
avec les extraterrestres ayant pu se déve-
lopper sur une exoplanète. Là encore, la
distance rendra le dialogue difficile. Un
message envoyé vers Gliese 581 g met-
tra environ 20 ans pour lui parvenir et la
réponse tout autant. A raison d’un aller-
retour de sms tous les 40 ans, faire plus
ample connaissance prendra un certain

L endemain de week-end difficile? Vous vous sentez
blasé ou déprimé ? Ce n'est pas de votre faute, nous
sommes le 17 janvier. Or c’est le jour le plus

déprimant de l'année, surnommé Blue day (ou le jour du
blues) en anglais. 

Le Blue day a été  découvert  par Cliff Arnall, un psy-
chologue passé par l'université anglaise galloise de
Cardiff : The Star rapporte qu'en 2005, il a été payé par
la compagnie aérienne Sky Travel pour finaliser une
sorte d'équation de la dépression, relayée en 2009 par une
campagne contre la dépression : 

[W + (D-d)] x TQ 
M x Na 
W= weather (météo), d=debt (dette), T= time since

Christmas (le temps qui s'est écoulé depuis Noël), Q=
temps écoulé depuis nos bonnes résolutions, M= le man-
que de motivation et Na= le besoin d'agir.

L'université de Cardiff a rapidement précisé que le
malin Docteur Cliff Arnall (il a également découvert  le
pendant inverse du Blue day, autrement dit le jour le plus
chouette de l'année, pour... une marque de glace !) avait
bien été un tuteur à temps partiel à la fac mais l'avait quit-
tée avant d'inventer cette équation sponsorisée.

Un blogueur qui s'intéresse de près aux exemples
scientifiques douteux avait l'an dernier retrouvé l'email
envoyé par la boîte de communication à la recherche de
scientifiques prêts à avaliser une telle équation pour Sky
Travel. Une version bien différente de celle racontée par
Cliff Arnall pour expliquer son arrivée dans le projet : 
« On m'a demandé de trouver ce que je pensais être le

meilleur jour pour réserver ses vacances d'été, mais
quand j'ai commencé à réfléchir aux raisons de réserver
des vacances, en pensant à ce que des milliers de gens
m'avaient dit pendant des ateliers de management du
stress ou des ateliers sur le bonheur, il y avait ces fac-
teurs qui suggéraient que le 17 janvier était particulière-
m e n t
déprimant... Mais ce n'est pas utile de simplement dire
ça... C'est presque une prophétie auto-réalisatrice que de
dire que c'est le jour le plus déprimant. »

Pourquoi cette fausse découverte scientifique conti-
nue-t-elle d'être relayée par les médias ? Probablement
parce qu'elle vise juste : c'est vrai que les températures
s o n t
glaciales, que le soleil s'obstine à se cacher, qu'on sent le
contre-coup des dépenses des fêtes, qu'on a déjà enfreint
nos bonnes résolutions du Nouvel An, etc.

Alors nos confrères étrangers nous donnent quand
même quelques conseils pour survivre à ce 17 janvier, ou
tout simplement à cet hiver rigoureus : faire une bonne
action pour un inconnu, chanter à tue-tête ou dire à son
partenaire qu'on l'aime, ou encore – le conseil préféré de
la rédaction de Slate –, manger du chocolat.



TELEVISION MIDI LIBRE

N° 2684 | Dimanche 17 janvier 2016 

MOGAMBO

La reproduction de tout article
est interdite sans l’accord  de
la rédaction. Les manuscrits,
photographies ou tout autre

document et illustration,
adressés ou remis à la
rédaction ne seront pas

rendus et ne feront l’objet
d’aucune réclamation.

Gérant : Reda Mehigueni

e-mail : direction@lemidi-dz.com

Directrice de la publication
Sihem Henine

e-mail : redaction@lemidi-dz.com

Standard : 
021.63.80.82 et 87
Rédaction :  Tél-Fax :  021.63.79.16 
Publicité : Tél-Fax : 021.63.79.14
publicite@lemidi-dz.com
Pour votre publicite s’adresser à
l’ANEP,  01 Avenue Pasteur, Alger
Tél. : 021.73.76.78 et 73.71.28
Bureau de Constantine :
100, rue Larbi Ben M’hidi -
Constantine -Tel./Fax : 031.64.17.53

Bureau de Annaba
24 rue Med-Khemisti
Tél. : 038.86.11.57
Bureau de Tizi-Ouzou
Cité Mohamed-Boudiaf 
BT 29 A
Nouvelle-Ville T. O.

Tél-Fax : 026.21.56.78

Impression : 
Centre : SIA Diffusion : Midi libre
Est : SIE Diffusion : AMP Ouest : SIO  

EURL Midi Libre 
au capital social de 12.000.000 DA

Compte Bancaire :
SGA Bouzaréah : 021000071130000214 clé 16
Adresse : 12 rue Fouzia Moulahe
Rostomia Clairval Alger.  

Web : www.lemidi-dz.com

LA SELECTION
DU MIDI LIBRE

Eloise Kelly se rend en Afrique équatoriale sur
l'invitation d'un maharaja pour participer à une
partie de chasse aux fauves. Son hôte étant reparti
prématurément aux Indes, Eloise est recueillie par
Victor Marswell, organisateur de safaris. Elle
devient sa maîtresse. Peu après arrivent Nordley
et sa femme Linda, anthropologues britanniques.
Une idylle se noue entre Victor et Linda, qui
décide de quitter son mari ; Victor est chargé de le
lui annoncer.  

22h30

CALCULS MEURTRIERS

Le corps d'une jeune femme est retrouvé au fond
d'un fossé, dans les bois de San Benito, une petite
bourgade située sur la côte californienne.
L'inspecteur Cassie Mayweather, vétéran de la
police criminelle, et son nouveau coéquipier, Sam
Kennedy, sont chargés de l'enquête. Les deux
policiers passent au crible une série d'indices
microscopiques, qui semblent indiquer un acte de
violence gratuite.  

20h45

ENQUÊTE EXCLUSIVE
GRENOBLE POLICE CRIMINELLE 

Nichée aux pieds des Alpes, Grenoble apparaît
comme l'une des villes françaises les plus
agréables à vivre. Mais en réalité, cette agglo-
mération enregistre l'un des taux les plus élevés
de délinquance et de criminalité en France.
Vols à l'arraché, cambriolages, grand bandi-
tisme et crimes de plus en plus violents : la ville
est sous tension permanente. Trente morts à
l'arme lourde en moins de trois ans, un record
inquiétant.

20h50

LES EXPERTS POUR
GEDDA 

Au cours d'une cérémonie funéraire, le
cercueil se brise, laissant tomber non pas
un, mais deux corps. Un cadavre inconnu
a en effet été placé dans le cercueil, aux
côtés du défunt qui devait être inhumé. La
police de Las Vegas ouvre une enquête.
Rapidement, l'identité de l'inconnu est
établie : il s'agit d'un ancien policier
devenu détective privé, une connaissance
de Warrick.   

22h35

LES ENQUÊTES DE MURDOCH
IMBROGLIO À BUFFALO 

Malgré le remue-ménage provoqué par un cam-
briolage dans le bureau de Brackenreid, Murdoch,
l'air absent, donne quelques instructions et
demande à prendre des jours de congé. Julia
Ogden, médecin à l'hôpital pour enfants de
Buffalo, a des soupçons sur la mort d'un jeune
garçon ; elle pense qu'il a été assassiné. Elle
demande l'aide de Murdoch pour démasquer le
coupable. Comme lors de leurs enquêtes à
Toronto, ils devront associer leurs talents pour
que la vérité éclate.  

20h35

GATSBY LE MAGNIFIQUE 

Années 1920, côte Est des États-Unis, dans les
quartiers huppés de Long Island. Nick
Carraway, jeune écrivain, s'installe dans le très
chic village de West Eggs, devenant du même
coup le voisin du millionnaire Jay Gatsby sur le
compte duquel circulent les rumeurs les plus fol-
les. Prince, espion, meurtrier... personne ne sait
qui il est vraiment. Une chose est sûre, monsieur
Gatsby donne les fêtes les plus extravagantes du
pays. S'y presse le Tout-New York. Un jour, Nick
reçoit une invitation à se rendre à l'une d'entre
elles.  

23h05

LES BRIGADES DU TIGRE

En 1907, une vague de crimes sans précédent
ensanglante la Belle Epoque. Face aux bandits
d'un nouveau siècle, le ministre de l'Intérieur,
Georges Clemenceau, crée une force de police à
leur mesure : les Brigades Mobiles. La France
entière les connaît sous rapidement un autre
nom : les Brigades du Tigre. En décembre 1911,
Bonnot et sa bande réalisent le premier bra-
quage automobile de l'histoire. La presse s'em-
pare de l'affaire et le scandale gagne le pays :
Bonnot est désormais l'ennemi public numéro 1.
T

22h35

LE TRANSPORTEUR UNE
BOMBE DANS PARIS 

Pris en chasse par la police, Frank
découvre que le colis qu'il a livré est
une bombe destinée à des terroristes
qui veulent détruire Paris. Frank doit
retrouver et arrêter au plus vite
Gassam, le poseur de bombe prêt à tout
pour venger son frère tué accidentelle-
ment lors d'un contrôle d'identité.
Après une première rencontre électri-
que, Frank pourra compter sur Mauga,
la sœur de Gassam.

22h35
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MIDI-STARS

Ricardo Medina

Il risque 26 ans de prison

Il avait tué son colocataire à coups

de sabre avant de plaider la légitime

défense, Ricardo Medina va

repasser devant la justice. Après

une dispute au sujet de sa petite-

amie, Ricardo Medina avait

empoigné une épée et tué son

colocataire. 

Céline Dion   
son mari et mentor s’est éteint 

le 14 janvier
Ce n'était qu'un rêve chantait Céline Dion à ses débuts. Avec pugnacité,
passion et amour, René Angéli avait concrétisé ses vœux bien au-delà de

ce qu'elle pouvait imaginer. Après des mois de lutte contre le cancer, il est
mort le 14 janvier 2016, dans sa demeure de Las Vegas. 
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IIrriiss MMiitttteennaaeerree
Elle a été gâté pour Noël

Miss France
2016, Iris
Mittenaere, a
profité de
quelques jours
de détente
auprès de ses
proches qui ont
eu du mal à
savoir quels
cadeaux
pourraient lui
faire plaisir tant
elle a été gâté
lors de son
élection.
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

ATTAQUE D’UN HÔTEL À OUAGADOUGOU

LE BILAN S'ÉLÈVE
À AU MOINS 22 MORTS

AA u moins "22 personnes ont été
tuées lors de l'attaque menée par
des hommes armés au centre-ville

de Ouagadougou", a affirmé une source
sécuritaire faisant état d'un nouveau bilan
provisoire.
"Il y a au moins 22 morts", a affirmé cette
source, alors que dans la nuit des
témoignages recueillis par le directeur du
principal hôpital d’Ouagadougou faisait
état d'une "vingtaine de morts". Aucun
bilan officiel n'a été donné mais deux min-

istres ont confirmé qu'il y avait "des
morts" sans pouvoir donner de chiffre
exact et alors que les opérations ne sont
pas encore terminées.
Le président burkinabé, Roch Marc
Christian Kaboré, s'est rendu dans la
matinée à l'hôtel Splendid, principal
théâtre de l'attaque.
Les forces burkinabés donnaient encore
l'assaut sur l'hôtel à peine quatre heures
plus tôt. Il n'était pas possible dans
l'immédiat d'avoir sa réaction.

Elu fin novembre et investi fin décembre,
le président Kaboré est, notamment, en
charge de réformer l'armée dans un pays à
l'histoire émaillée de coups d'État.

Plus de 60 otages libérés
lors d'un assaut à l'hôtel

Plus de "60 otages ont été libérés pendant
l'assaut mené hier matin par les forces de
défense et de sécurité, au Splendid Hôtel,
dans la capitale burkinabè, qui a été
investi depuis avant-hier soir par un
groupe armé", ont rapporté des médias.
Une vingtaine de personnes ont été tuées,
alors que l'assaut a permis de libérer
jusqu'à présent plus de 60 personnes.
L'assaut a été lancé vers 1h du matin par
les forces de défense et de sécurité burkin-
abè, avec le soutien de la France et des
Etats-Unis.
Plusieurs pays africains et européens ont
condamné cette attaque et témoigné leur
soutien au peuple burkinabè.
Cette attaque terroriste est intervenue
deux jours après la mise en place d'un pre-
mier gouvernement du Burkina Faso
après la fin de la période de transition d'un
an, due à la chute du régime du président
Blaise Compaoré en octobre 2014.

IL SE FAIT VOLER SON TAXI PAR UN CLIENT 
LE VÉHICULE RETROUVÉ  

ABANDONNÉ À ORAN 
Un chauffeur de taxi, âgé de 39 ans, résidant à la cité Aïn-Naâdja,
commune de Birkhadem, s'est présenté à la brigade de la
Gendarmerie nationale de Sidi-Chahmi, pour déclarer que le
même jour à 13 h, il avait été sollicité par un individu pour le con-
duire du centre-ville d'Alger vers la commune de Sidi-Chahmi à
Oran.
A leur arrivée à 17h30, le client a profité d'un moment d'inattention
du conducteur, qui était descendu de son véhicule pour acheter une
bouteille d'eau, afin de prendre la fuite à bord du moyen de trans-
port de la victime vers une destination indéterminée.
Après diffusion des recherches, les gendarmes de la bridage de
Hassi-Bounif ont découvert le véhicule en question à 21h15 aban-
donné dans la même localité.
La voiture récupérée a été prise en charge par les gendarmes de la
brigade de Sidi-Chahmi, qui ont ouvert une enquête.

IL ALERTE LA GN SUR LA DISPARITION
DE SON FILS 

L’ENFANT ÉTAIT DANS 
LA... MALLE DE SON VÉHICULE

Un citoyen, âgé de 36 ans, demeurant à Béchar, s'est
présenté à la brigade locale de la Gendarmerie nationale,
pour signaler la disparition de son enfant Chahine, âgé de
2 ans et demi, alors qu'il était en train de jouer sur l'aire de
jeu de ladite cité, le même jour à 15h30.
Aussitôt alertés, les gendarmes des brigades de la
compagnie territoriale de Béchar, renforcés par ceux de
l'escadron de la sécurité routière de Béchar et d’une sec-
tion de sécurité et d'intervention du groupement territorial,
ont effectué des recherches qui ont permis de retrouver
l’enfant, à 3h du matin, qui s’était enfermé dans le coffre
arrière du véhicule de son père en stationnement au niveau
du même quartier.

LUTTE CONTRE LA CONTREBANDE 

38 INDIVIDUS ARRÊTÉS
À BORDJ-BADJI-MOKHTAR 

TT rente-huit contrebandiers, de dif-
férentes nationalités africaines, ont
été arrêtés et trois véhicules tout-

terrain ainsi que vingt-huit détecteurs de
métaux ont été saisis jeudi à Bordj-Badji-
Mokhtar par les éléments de l'Armée
nationale populaire (ANP), a indiqué ven-
dredi le ministère de la Défense nationale
(MDN) dans un communiqué.
"Dans le cadre de la lutte contre la con-
trebande et la criminalité organisée, un

détachement relevant du secteur opéra-
tionnel de Bordj-Badji-Mokhtar (6e

Région militaire) a intercepté, le 14 janvi-
er 2016, 38 contrebandiers de différentes
nationalités africaines et a saisi 3
véhicules tout-terrain, 28 détecteurs de
métaux et des téléphones portables",
relève la même source.
Par ailleurs et au niveau de la 5e Région
militaire, des éléments des
gardes-frontières et de la Gendarmerie

nationale relevant des secteurs opéra-
tionnels de Souk-Ahras, Tébessa et El-
Taref "ont mis en échec des tentatives de
contrebande d’importantes quantités de
carburant s’élevant à 39.698 litres et ont
saisi 6 véhicules utilisés dans la contre-
bande". A Tlemcen des éléments des
gardes-frontières "ont déjoué une tenta-
tive de contrebande d’une quantité de car-
burant s’élevant à 5.610 litres", ajoute le
communiqué du MDN.

VIOLÉE,
SÉQUESTRÉE
ET TORTURÉE

Une femme
libérée

à Tipasa
Les gendarmes de la
brigade de Aïn-Tagouraït
ont présenté devant le pro-
cureur de la République
près le tribunal de Tipasa, le
nommé B. F., âgé de 26 ans,
pour viol, séquestration, tor-
ture et atteinte à la vie pri-
vée d’autrui, dont a été vic-
time une jeune femme âgé
de 29 ans, divorcée et mère
d'un enfant. Il a été placé
sous mandat de dépôt.
La victime a contacté par
téléphone le groupement
territorial de la Gendarmerie
nationale de Tipasa sur le
numéro vert 10 55, pour les
aviser de son enlèvement et
séquestation dans une bara-
que située sur une plage à
Aïn-Tagouraït.
Alertés, les gendarmes de
ladite brigade se sont dépla-
cés sur les lieux, où ils ont
libéré la victime qui était
enfermée dans le taudis.
Selon l’enquête, elle avait
fait connaissance avec le
mis en cause depuis plu-
sieurs mois, néanmoins en
voulant rompre la relation,
le mis en cause, mécontent,
s'est présenté à son domi-
cile à Bordj El-Bahri, pour
ensuite la conduire à bord
de son véhicule vers la
plage de la localité, où il l’a
séquestré dans ladite bara-
que. Le mis en cause à été
arrêté par les
gendarmes.

DRAME À OUARGLA

Une fillette
de 9 ans

électrocutée
Meryem, âgée de 9 ans, a
trouvé la mort par électrocu-
tion à l'intérieur du domicile
parental situé à la cité Sidi -
M'Barek, commune de
Rouisset, après avoir touché
le câble d'alimentation d'un
climatiseur avec des mains
mouillées.
Le corps de la malheureuse
victime a été déposé à la
morgue de
l'hôpital d’Ouargla.
Une enquête a été ouverte
pour déterminer les causes
exactes de ce drame.


